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DEPUIS la publication des premiers volumes de cet ouvrage, le 
nombre des insectes connus et décrits s'étant prodigieusement accru 
en Europe, et l'Entomologie ayant fait de très-grands progrès par les 
lumières qu'y ont répandues quelques hommes célèbres, on a du sub­
diviser la plupart des genres, et apporter à la formation de tous une 
plus grande précision, cet esprit de méthode et d'analyse qui distingue 
éminemment notre siècle. On a dû rejeter ces caractères vagues, 
incertains, tirés de la forme générale du corps, pour ne s'attacher 
qu'à ceux qui, tenant à l'organisation des parties les plus essentielles 
et les moins sujettes à varier, devoient établir la science sur des fon-
demens inébranlables. 

C'est ainsi que le genre Attelabe, tel que l'avoit établi le célèbre 
Geoffroy, sous le nom de Becmare, en latin Rhinomacer, a été sub­
divisé en trois, et ensuite en quatre. 

M. Herbst, qui le premier a cru devoir subdiviser ce genre, n'avoit 
laissé parmi les Attelabes, que les espèces dont la trompe est courte, 
assez grosso, tels que l'Attelabe du coudrier et l'Attelabe laque; il avoit 
nommé Rynchites, de .f+fγ**-> rostrum, ceux dont la trompe est longue, 
mince, effilée, tels que l'Attelabe du peuplier, l'Attelabe du bouleau, 
l'Attelabe Bacchus; et Apion, de Aτr/or OU Aπiov, Pyrus ou Pyrum, 
ceux dont la trompe est mince, et le corps ovale ou globuleux, pres­
que en forme de poire. 

M. Clairville a conservé le nom d'Attelabe au premier; il a restitué 
celui de Rhinomacer au second et au troisième réunis; mais il a établi 
un nouveau genre sous le nom de Ramphus, pctμφo^, rostrum avium, 
dont le principal caractère porte sur l'insertion des antennes à la base 
supérieure de la trompe. 

M. Latreille, en adoptant les trois genres établis par M. Herbst, 
ainsi que celui de M. Clairville, les a nommés Attelabe, Rynchite, 
Apion et Ramphe. 

Coléoptères, Tome V. A 
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Nous pensons qu'on pourroit en établir un cinquième sous le nom 

de Apoderus, mot grec qui signifie écorché, en séparant, dans le 
premier, les espèces dont la tête est postérieurement alongée et arti­
culée par énarthrose au corcelet, de celles dont elle y est jointe et 
comme implantée. On verra bientôt que les mandibules et les anten-
nules antérieures présentent assez de différence pour justifier cette 
séparation. 

Nous nous contenterons pour le moment de former cinq divisions, 
qu'on peut regarder comme cinq genres qui appartiennent tous à la 
grande famille des Charansons, et qui ont les plus grands rapports avec 
les Charansons proprement dits, les Brachycères, les Brentes, les 
Macrocéphales, et même avec les Bruches. Mais les antennes brisées ou 
coudées des premiers; les antennes très-courtes, qui grossissent insen­
siblement, et qui sont comme tronquées à leur extrémité, dans les 
Brachycères; les antennes droites, sétacées, filiformes ou moniliformes 
des Brentes; les antennes longues, droites, filiformes, terminées par 
une masse très-alongée, dans les Macrocéphales; enfin les antennes un 
peu comprimées, dentées ou pectinées des Bruches, distinguent suffi­
samment ces genres, et les empêchent d'être confondus avec les Atte-
labes, dont les antennes, plus courtes que le corcelet, sont droites, 
filiformes, et terminées par une masse oblongue, peu renflée. 

Les antennes des Attelabes (Pl. 1. Pl. 2 et Pl. 3. a.) sont composées 
de onze articles, dont le premier est un peu renflé et un peu alongé; 
les suivans sont arrondis ou coniques, presque égaux entre eux, fili­
formes ou grossissant insensiblement; les trois ou quatre derniers 
forment une masse oblongue terminée en pointe. Elles sont, comme 
nous l'avons déjà d i t , plus courtes que le corcelet, et posées vers le 
milieu d'une espèce de trompe plus ou moins alongée. La dernière 
division seule, dont on a formé le genre Ramphus, a les antennes 
insérées à la base supérieure de la trompe. 

La tête est petite, tantôt arrondie et cachée à moitié dans le cor­
celet, et tantôt elle se prolonge plus ou moins et forme un col long 
et étroit: elle est terminée en avant par une trompe distincte, plus ou 
moins longue, plus ou moins effilée. 

Les yeux sont ronds, un peu saillans, et placés un de chaque côté 
de la tête, vers la partie antérieure. 
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La bouche (Pl. 1. fig. 1. b. fig. l4. b. et Pl. 2. fig. 27. c.) est placée 

à l'extrémité de la trompe: elle est très-petite, et les parties sont très-
difficiles à distinguer. Elle est composée de deux mandibules, de 
deux mâchoires, d'une lèvre inférieure, et de quatre antennules. On 
n'apperçoit point de lèvre supérieure; le chaperon est un peu avancé 
sur la bouche, et il est arrondi ou obtus à sa partie antérieure. Les 
mandibules (b.) sont petites, courtes, assez larges, cornées, très-dures, 
creusées en cuiller à leur partie interne, et un peu convexes à leur 
partie externe. Les mâchoires (c.) sont petites, assez larges, bifides, 
presque membraneuses, et garnies de poils ou cils courts à leur partie 
interne. La lèvre inférieure (d.) s'apperçoit à peine; elle paroît entière, 
arrondie ou légèrement échancrée et ciliée. Les antennules anté­
rieures (e.), un peu plus longues que les postérieures, sont courtes, 
de la longueur des mâchoires, et composées de quatre articles, dont 
les trois premiers sont presque égaux et arrondis, et le quatrième est 
mince et terminé en pointe. Les postérieures (f.) sont très-courtes et 
composées de trois articles, dont les deux premiers sont aplatis à leurs 
extrémités, et le dernier est terminé en pointe. 

Le corcelet est ordinairement arrondi, sans rebord; il est plus large 
que la tête, plus étroit que les élytres. 

Le corps est ovale dans les uns, presque hémisphérique dans les 
autres; il prend, dans la plupart', depuis la base des élytres jusqu'à 
l'extrémité, une forme presque carrée. Les élytres sont dures, plus ou 
moins convexes: elles cachent deux ailes membraneuses, repliées. 

Les tarses sont composés de quatre pièces: la première est assez 
longue et conique; la seconde est plus large et plus courte; la troi­
sième est large, bilobée, et elle reçoit au milieu la quatrième pièce 
qui est mince, un peu arquée, et terminée par deux petits crochets. 
Les trois premières pièces sont un peu aplaties, et garnies en-dessous 
de poils courts, roides et serrés. 

Les larves des Attelabes sont des vers mous, blanchâtres, sans pattes, 
dont le corps est assez gros et composé de treize anneaux peu distincts 
et dont la tête est dure, écailleuse, et armée de deux mâchoires assez 
solides. Elles vivent toutes de substances végétales; elles attaquent les 
feuilles, les fleurs, les fruits et les tiges des plantes: elles se nourrissent 
dans leur intérieur, ou elles roulent les feuilles et en rongent le paren-

A ij 



4 N°. 81. ATTELABE. 
chyme. Elles changent plusieurs fois de peau, et, parvenues à toute 
leur grosseur, elles filent une coque de soie, ou la construisent d'une 
espèce de matière résineuse assez solide, et s'y transforment en nymphe, 
d'où elles sortent au bout de quelque temps sous la forme d'insecte 
parfait. 

Lorsque ces larves sont un peu nombreuses, elles font souvent beau­
coup de tort aux végétaux, soit en les privant de leurs feuilles, soit en 
attaquant les jeunes pousses, soit enfin en rongeant les fleurs et les 
fruits; et il est d'autant plus difficile de s'en garantir, qu'elles ne se 
montrent que par les ravages qu'elles font. Elles ne travaillent point à 
découvert; mais, enfermées au milieu d'une tige ou au centre d'un 
fruit qu'elles minent insensiblement; on n'est averti de leur présence 
que lorsque le mal est sans remède. 

C'est ordinairement sur les plantes qui ont nourri les larves, que 
l'on rencontre les insectes parfaits; quelques-uns fréquentent les fleurs, 
d'où ils retirent la liqueur mielleuse qui y est contenue; plusieurs 
attaquent le parenchyme des feuilles, auxquelles pourtant ils ne font 
pas grand mal; car, bien moins voraces et bien moins destructeurs 
que leurs larves, le tort qu'ils font aux végétaux, dans leur dernier 
état, est à peine sensible. 

A T T E L A B E . 

C A R A C T È R E G E N E R I Q U E . 

Antennes en masse, composées 
de onze articles, dont le premier 
un peu alongé et renflé, les sui-
vans courts, les trois ou quatre der­
niers formant une masse oblongue. 

Point de lèvre supérieure. Cha­
peron court, arrondi ou échancré. 

Mandibules cornées, courtes, 
arquées, creusées intérieurement. 

ATTELABUS. 

CHARACTER GENERIS. 

Antennæ clavatæ, undecim ar-
ticulatæ: articulo primo longiori 
crassiori, sequentibus brevibus, 
ultimis tribus aut quatuor cla-
vam oblongam formantibus. 

Labium superius nullum. Cly-
peus brevis, rotundatus aut emar-
ginatus. 

Mandibulæ comeæ, breves, ar-
cuatæ, intus excavatæ. 
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Mâchoires courtes, presque 

membraneuses, ciliées; division 
extérieure à peine plus longue. 

Lèvre inférieure très-courte, 
arrondie ou légèrement échan-
crée. 

Quatre antennules courtes, iné­
gales. Les antérieures un peu plus 
longues, filiformes ou coniques, 
quadri-articulées; dernier article 
plus mince. Les postérieures fili­
formes, très-courtes, tri-articu­
lées; articles presque égaux. 

Maxillæ submembranaceæ, bre­
ves, bifidæ, ciliatæ; lacinia exte-
riori vix longiori. 

Labium inferius brevissimum, 
rotundatum aut emarginatum. 

Palpi quatuor breves, inæqua-
les. Anteriores paulo longiores, 

filiformes aut conici, quadriarti-
culati: articulo ultimo minori, 
angustiori; posteriores filiformes, 
brevissimi, triarticulati; articulis 
subæqualibus. 

E S P È C E S . 

PREMIÈRE DIVISION. 

A T T E L A B E . 

Antennes en masse, insérées vers 
le milieu supérieur de la trompe. 

Trompe courte, grosse. 
Tête arrondie, enchâssée dans 

le corcelet. 
Antennules antérieures coni­

ques. 
Mandibules fendues à leur ex­

trémité, creusées intérieurement, 
munies d'une dent vers le milieu. 

DIVISIO PRIMA. 

ATTELABUS. 

Antennæ clavatæ, rostri medio 
supero insertæ. 

Rostrum breve, crassum. 
Caput rotundatum, postice in-

tra thoracem inclusum. 
Palpi anteriores conici. 

Mandibules apice fissæ, intus 
excavatæ, versus medium uni-
dentatæ. 

1. ATTELABE laque. 
ATTELABUS curculionoides. Pl. 1. fig. 1. a. b. 

A. noir , corcelet et élytres rouges. 
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A. Niger, thorace elytrisque rubris. Encyclop. Ins. tom. 4. p. 279. nº. 9. 
Attelabus curculionoides. LINN. Syst. Nat. p . 619. nº. 3. 
Attelabus curculionoides. FAB. Syst. Ent. p . 107. nº. 2. — Ent. Syst. emend. 2. 

p . 386. nº. 12. — Syst. Eleut. 2. pag. 420. nº. 22. 
Rhinomacer niger, thorace elytrisque rubris, proboscide longitudine capitis. 

GEOFF. Ins. tom. I. p. 273. nº. 10. 
Attelabus curculionoides. LATR. Gen. Crust. et Ins. tom. 2. p . 247. 
Curculio nitens. SCOP. Ent. Carn. n°. 72. 
SULZ. Hist. Ins. tab. 4. fig. 12. 
SCHÆFF. Icon. Ins. tab. 75. fig. 8. 
Bruchus curculionoides. SCHRANK. Enum. Ins. Aust. n°. 193. 
Rhinomacer coccineus. FOURC. Ent. Par. I. p . 115. n°. 10. 
Curculio nitens. PAYK. Monogr. p . 130, nº. 122. — Faun. Suec. 3. p. 169. n°. 2. 
Attelabus curculionoides. PANZ. Faun. Germ. 100. tab. 9. 
Attelabus curculionoides. HERBST. Coleopt. 7. tab. 105. fig. 6. 

Antennæ, rostrum, caput, scutellum, corpus subtus pedesque nigra. Thorax et 
elytra rubra. Rostrum breve. Caput cylindricum. Thorax convexus lævis nitidus. 
Elytra convexa vix striato-punctata. 

Les antennes, la trompe, la tête, l'écusson et tout le dessous du corps 
sont noirs luisans: le corcelet et les élytres sont rouges. La trompe est 
courte. La tête paroît cylindrique. Le corcelet est lisse, convexe. Les 
élytres sont convexes, et ont des stries pointillées, à peine marquées. 

Il se trouve en Europe, sur différens arbres, mais plus ordinaire­
ment sur le chêne. 

2. ATTELABE variolé. 
ATTELABUS variolosus. Pl. 1. fig. 2. 

A. noir; corcelet et élytres rouges; élytres avec des points très-
enfoncés. 

A. niger, thorace elytrisque rubris, elytris punctis valde impressis. 
Attelabus variolosus ater thorace elytrisque ferrugineis, elytris variolosis. 

FAB. Syst. Eleut. 2. p . 420. n°. 23. 

Magnitudo et statura præcedentis, differt tantum elytris valde punctatis. 

Il ressemble beaucoup au précédent; mais il en diffère par les élytres 
qui sont fortement et irrégulièrement ponctuées. 

Il se trouve sur la côte de Barbarie. 
Du cabinet de M. Bosc. 

La.tr
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5. ATTELABE canaliculé. 

ATTELABUS canaliculatus. Pl. 1. fig. 3. 
A. noir; corcelet et élytres rouges; tête avec un sillon longitudinal. 
A. niger; thorace elytrisque rubris, lævibus; capite canaliculato. 

Similis Att. curculionoidei, at rostrum paulo longius; caput canali elevato 
nota tum; thorax et elytra similia, at scutellum rubrum. Corpus pedesque nigra. 

Il ressemble beaucoup à l'Attelabe laque; mais la trompe et la tête 
sont plus alongées: celle-ci a un sillon élevé assez large, qui se pro­
longe jusqu'à l'insertion des antennes. Le corcelet, l'écusson et les 
élytres sont rouges, lisses. Le dessous du corps et les pattes sont 
noirs. 

Il se trouve à Saint-Domingue. 
Du cabinet de M. Palisot de Beauvois. 

4. ATTELABE longimane. 
ATTELABUS longimanus. Pl. 1. fig. 4. a. b. 

A. brun; pattes antérieures très-longues; cuisses renflées, épineuses. 
A. piceus, pedibus anticis longissimis, femoribus clavatis, spinosis. Encyclop. 

Ins. tom. 4. p . 278. n°. 1. 
Attelabus longimanus. FAB. Ent. Syst. Em. tom. I. pars 2. p . 385. n°. 7. — 

Syst. Eleut. tom. 2. p . 418. n°. 11. 

Antennæ fusco-rufescentes. Corpus totum piceum, nitidum. Rostrum breve. 
Thorax gibbus lævis. Elytra striata, apice retusa,gibbere tridentato notata. Pedes 
antici valde elongati, femoribus clavatis, spina longa, arcuata, alteraque brevi 
armatis. 

Les antennes sont d'un brun fauve. Tout le corps est d'un brun 
noir luisant. La trompe est courte. Le corcelet est lisse, très-convexe, 
presque aussi large que les élytres. Les élytres sont irrégulièrement 
striées, presque cylindriques, coupées à leur extrémité: au-dessus de 
la coupure, on remarque une élévation tridentée. Les pattes anté­
rieures sont très-longues. Les cuisses sont renflées et armées d'une 
dent longue, arquée, et d'une autre courte et droite. 

J'ai reçu plusieurs fois cet insecte de Cayenne, ainsi que je l'ai 
imprimé dans l'Encyclopédie méthodique. C'est par erreur que M. Fa-
bricius le dit habiter le Sénégal. 
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5. ATTELABE criblé. 
ATTELABUS cribrarius. Pl. 1. fig. 5. 

A. d'un brun ferrugineux; coroelet et élytres varioles; pattes anté­
rieures très-longues,, avec les cuisses tridentées. 

A. fusco-ferrugineus; thorace elytrisque variolosis; pedibus anticis elongatis; 
femoribus tridentatis. 

Præcedente paulo minor. Corpus totum fusco-ferrugineum. Rostrum inter 
oculos sulcatum. Thorax variolosus, rotundatus, postice utrinque in angulum 
acutum desinens. Elytra punctis magnis excavatis confertis striata, apice retuso. 
Pedes antici valde elongati: femora clavata dentibus duobus rectis brevibus alte-
roque minori armata. 

Il est un peu plus petit que le précédent. Tout le corps est d'un brun 
ferrugineux. La trompe est sillonnée entre les yeux et jusqu'à l'inser­
tion des antennes seulement. Le corcelet est arrondi, variolé, terminé 
en angle aigu de chaque côté postérieurement. Les élytres ont des 
points enfoncés, très-grands, très-serrés, rangés en stries: elles sont 
cylindriques, et comme coupées postérieurement. Les pattes anté­
rieures sont fort longues: les cuisses sont grandes, très-renflées, et 
armées de deux dents droites, courtes, et d'une plus'petite inférieure, 
à peine apparente. 

Il'se-trouve dans-la partie espagnole de Saint-Domingue. 
Du cabinet de M. Dufresne. 

6. ATTELABE noir. 
ATTELABUS ater. Pl. 1. fig. 6. 

A. noir, arrondi; trompe courte; élytres striées. 
A. corpore nigro rotundato, rostro brevissimo, elytris striatis. Encyclop. 

Ins. tom. 4. p. 278. n°. 4. 
Attelabus atratus. FAB. Syst. Eleut. tom. 2. p . 419. n°. 17. 
Corpus hemisphaericum atrum nitidum. Rostrum brevissimum. Elytra striata. 

Femora compressa subtus denticulata. 

Cet insecte est remarquable par sa forme hémisphérique. Tout le 
corps est noir, luisant. Les antennes sont courtes. La trompe est très-
courte. Le corcelet a deux petites impressions. Les élytres sont striées. 
Les cuisses ont quelques dentelures à peine marquées. 

Il se trouve à Cayenne. 
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7. ATTELABE porte-épine. 

Attelabus spinifex. Pl. 1. fig. 7. 
A. noir, élytres variolées, avec deux épines droites; cuisses anté­

rieures longues bidentées. 
A. niger, elytris variolosis spina recta valida, femoribus anticis bidentatis. 
Statura præcedentium. Antennæ nigræ apice fusco. Corpus nigrum. Thorax 

rugosus. Elytra punctis excavatis variolosa, versus basin spinâ validâ rectâ armata. 
Pedes antici elongati femoribus incrassatis bidentatis. 

Il ressemble un peu aux précédons. Les antennes sont noires, avec 
les derniers articles obscurs. Tout le corps est noir. Le corcelet a quel­
ques rides irrégulières. Les élytres ont des points enfoncés assez gros, 
et une épine forte, droite, vers leur base latérale. 

Il se trouve à Saint-Domingue. 
Du cabinet de M. Palisot de Beauvois. 
8. ATTELABE crochu. 

ATTELABUS hamatus. Pl. 1. fig. 8. 
A. fauve; élytres dentées à leur base; cuisses antérieures grandes, 

avec deux épines, dont une crochue. 
A. rufescens, elytris basi unidentatis, femoribus anticis bispinosis spina postica 

arcuata. 
Att. longimano minor. Corpus fusco-rufescens. Elytra lævia, angulo baseos 

prominulo arcuato acuto. Pedes antici elongati, femoribus spinis duabus armatis 
prima arcuata secunda recta. 

Il est une fois plus petit que l'Attelabe longimane. Tout le corps est 
d'un roux brun. La tête est un peu alongée. Les élytres sont lisses, très-
anguleuses et presque épineuses à leur base extérieure. Les pattes anté­
rieures sont beaucoup plus grandes que les autres: les cuisses sont 
armées en dessous de deux épines, dont une plus longue et crochue. 
Les autres pattes sont simples. 

Il se trouve à Surinam. 
Du cabinet de M. Raye. 
9. ATTELABE voûté. 

ATTELABUS fornicatus. Pl. 1. fig. 9. 
A. d'un brun roussâtre; élytres variolées, avec une épine latérale 

courbée en voûte. 
Coléoptères. Tome V. B 
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A. fusco-rufescens, elvtris variolosis spina laterali incurva fornicata. 
Magnitudo et statura Att. curculionoïdei. Corpus totum fusco-ferrugineum. 

Thorax rugosus. Elvtra valde variolosa, versus basin spina incurva fornicata; 
pedes antici elongati femoribus incrassatis tridentatis. 

Il ressemble un peu pour la forme et la grandeur, à l'Attelabe 
laque. Tout le corps est d'un brun ferrugineux. Le corcelet est ridé. 
Les élytres ont des points enfoncés irréguliers assez gros, et une épine 
latérale, courbée, large et voûtée, à sa base. Les pattes antérieures sont 
longues, avec les cuisses renflées, tridentées, la première dent ou celle 
du milieu de la cuisse étant double. 

Il se trouve à Saint-Domingue. 
Du cabinet de M. Palisot de Beauvois. 

10. ATTELABE mélanure. 
ATTELABUS melanurus. Pl. 1. fig. 10. 

A. fauve; élytres avec des stries pointillées et l'extrémité noire. 
A. rufus, elytris striato-punctatis apice nigris. 
Attelabo curculionoïde minor. Antennæ basi rufæ apice fuscæ. Corpus rufum. 

Thorax lævis rotundatus. Elytra striato-punctata rufa, apice nigro. Femora 
antica elongata inermia. 

Il est plus petit que FAttelabe laque. Les antennes sont fauves à leur 
base et noirâtres à leur extrémité. Tout le corps est fauve, avec l'ex­
trémité des élytres noire. Le corcelet est lisse, arrondi. Les élytres ont 
des stries pointillées. Les pattes antérieures sont plus longues que les 
autres, et les cuisses sont un peu renflées. 

Il se trouve à Java. 
Du cabinet de M. Bosc. 

11. ATTELABE bi-moucheté. 
ATTELABUS bipustulatus. Pl. 1. fig. 11. 

A. noir; élytres avec une tache d'un rouge fauve à leur base. 
A. ater, elytris macula baseos rufa. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 278. n°. 3. 
Attelabus bipustulatus. FAB. Gener. Ins. Appendix, pag. 2 2 9 . 
Attelabus bipustulatus. HERBST. Coleop. 7. tab. 105. fig. 7. 
Statura Att. curculionoïdei at minor. Rostrum breve. Corpus atrum nitidum. 

Elytra striata macula magna baseos rufa. Femora antica intus unidentata. 
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Il ressemble à l'Attelabe laque, mais il est plus petit. Tout le corps 

est noir et luisant: les élytres seules ont une tache rouge assez grande à 
leur base latérale: on y voit aussi des points enfoncés, rangés en stries. 

Il se trouve à la Caroline. 

12. ATTELABE femoral. 
ATTELABUS femoratus. Pl. 1. fig. 12. 

A. noir , élytres pubescentes, striées; cuisses postérieures renflées. 
A. ater, elytris pubescentibus striato-punctatis, femoribus posticis incrassatis. 

Encyclop. Ins. tom. 4. p . 280. n°. 13. 
Attelabus Betulae, pedibus saltatoriis, corpore toto atro. LINN. Syst. Nat. 

p. 620. n°. 7.— Faun. Suec. n°. 640. 
Attelabus Betulae. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p . 392. n°. 37. — Syst. Eleut. 2. p . 427. 

n°. 61 . 
Curculio Betulae. PAYK. Monogr. p. 127. n°. 120. — Faun. Suec. 3. p . 174, 

n°. 7. 
Curculio excoriato-niger. DEG. Mem. Ins. tom. 5. p . 259. n°. 47. 
Curculio Fagi. SCOP. Ent. Carn. n°. 73. 
Bruchus Betulae. SCHRΛNK. Enum. Ins. Aust. n°. 192. 
Rynchites Betulae. HERBST. Coleopt. 7. tab. 104. fig. 9. 
Attelabus Betulae. PANZ. Faun. Germ. 20. 15. 

Corpus nigrum nitidum. Rostrum breve. Caput postice vix attenuatum. Thorax 
rotundatus, subtilissime punctatus. Elytra pubescentia striato-punctata. Femora 
postica in uno sexu valde incrassata. 

Tout le corps est noir, luisant. La trompe est courte. La tête est un 
peu amincie postérieurement. Le corcelet est arrondi, légèrement 
pointillé. Les élytres sont un peu pubescentes, et ont des stries poin-
tillées. Les cuisses postérieures sont très-renflées dans l'un des deux 
sexes. 

Il se trouve en Europe sur différens arbres, mais plus ordinairement 
sur le Bouleau. 

13. ATTELABE ovale. 
ATTELABUS ovatus. Pl. 1. fig. 13. 
A. ovale, d'un violet foncé; élytres courtes, striées. 
A. ovatus nigro-violaceus; elytris abdomine brevioribus. 
Attelabus ovatus. FAB. Syst. Eleut. 2. p. 426. n°. 55. 

B i j 
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Corpus ovatum, nigro-violaceum. Antennæ nigræ. Rostrum nigrum, cylin-

dricum, longitudine capitis. Thorax subtilissime punctatus. Elytra violacea 
nitida, striata, abdomine breviora. Pedes nigri. 

Il est petit, ovale, presque globuleux. Les antennes sont noires. La 
trompe est noire, cylindrique, de la longueur de la tête. Le corcelet 
est d'un noir un peu bleuâtre, finement pointillé. Les élytres sont vio­
lettes, fortement striées, beaucoup plus courtes que l'abdomen. Le 
dessous du corps est d'un noir violet. Les pattes sont noires. 

Il se trouve à la Caroline, d'où il a été apporté par M. Bosc. 

S E C O N D E D I V I S I O N . 

A P O D È R E . 

Antennes en masse, insérées vers 
le milieu supérieur de la trompe. 

Trompe courte, grosse. 
Tête postérieurement amincie, 

alongée. 
Antennules antérieures filifor­

mes. 
Mandibules entières, aiguës, 

intérieurement creusées, dentées 
vers le milieu. 

DIVISIO SECUNDA. 

APODERUS. 

Antennæ clavatæ, rostri medio 
supero insertæ. 

Rostrum breve, crassum. 
Caput postice elongatum, at-

tenuatum. 
Palpi anteriores filiformes. 

Mandibulæ apice integræ, acu-
tæ, intus excavatæ, versus me­
dium unidentatæ. 

14. APODÈRE tête écorchée. 
APODERUS Coryli. ATTELABE. Pl. 1. fig. 14. a. b. 

A. noir; élytres rouges; tête amincie postérieurement. 
A. niger elytris rubris , capite postice attenuato. 
Attelabus Coryli. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 278. n°. 2. 
Attelabus niger elytris rubris. LINN. Syst. Natur. p . 61g. n°. 1. — Faun. Suec. 

n°. 638. — It. Oeland. 153. 
Attelabus Avellanae niger, elytris thoraee pedibusque rubris. LINN. Syst. 

Nat. p . 619. n°. 2. 
Attelabus Coryli. FAB. Ent. Syst. Em. tom. I. pars. 2. p . 584. n°. 1. — Syst. 

Eleut. tom. 2. p . 416. n°. 1. 
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Rhinomacer. GEOFF. Insect. tom. I. p. 373. nº. 11. 
Curculio excoriato-ruber. DEG. Mem. Ins. tom. 5. p . 257. nº. 46. pl. 8. fig. 3. 
Curculio collaris. SCOP. Ent. Carn. nº. 71. 
Bruchus Avellanae. SCHRANK. Enum. Ins. Aust. nº. 194. 
SULZ. Hist. Ins. tab. 4. fig. 1. 
PONTOP. Alt. Dan. 205. 1. tab . 16. 
SCHÆFF. Icon. Ins. tab. 56. fig. 5. 6. — Id. tab. 75. fig. 8. 
CLAIRV. Entom. Helv. I. p . 118. tab. 15. fig. 1. 2. 
PANZ. Faun. Germ. 100. tab. 8. 
Attelabus Coryli. HERBST. Coleopt. 7. tab. 105. fig. 5. 

Antennæ nigræ. Rostrum nigrum brevissimum. Caput nigrum postice atte-
nuatum. Thorax ruber dorso linea longitudinali impressa. Scutellum nigrum. 
Elytra rubra striato-punctata. Corpus subtus nigrum. Pedes nigri femoribus 
rubris apice nigris. 

Variat thorace pedibusque nigris. 

Les antennes, la tête, l'écusson et le dessous du corps de cet insecte, 
sont d'un beau noir luisant. Le corcelet est noir ou entièrement rouge, 
ou rouge avec un peu de noir à sa partie antérieure. Les élytres sont 
rouges, avec des stries formées par des points enfoncés. Les pattes sont 
noires, mais les individus dont le corcelet est rouge, ont presque tou­
jours une grande partie des cuisses rouge. La trompe est courte et 
n'égale pas la moitié de la longueur de la tête. Celle-ci est presque 
ovale et amincie postérieurement. 

On le trouve en Europe, sur le charme, le bouleau, Forme, le noi­
setier. La larve se nourrit des feuilles de ces arbres: elle les roule en 
cylindre, les ferme par les deux bouts, et subit ses métamorphoses dans 
l'intérieur. 

15. APODÈRE ruficolle. 
APODERUS ruficollis. ATTELABE. Pl. 1. fig. 15. 

A. fauve; sommet de la tête noir; élytres bleues luisantes. 
A. rufus, capitis vertice nigro, elytris cæruleis nitidis. 
Attelabus ruficollis. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 280. n°. 11. 
Attelabus ruficollis. FAB. Spec. Ins. tom. I. pag. 200. n°. 4. 

Statura Ap. Coryli. Caput rufum vertice nigro. Antennæ fuscæ basi rufæ. 
Thorax convexus, rufus, immaculatus. Elytra cyanea, nitida immaculata, vix 
striato-punctata. Abdomen rufum subtus nigrum margine tamen rufo. Pedes rufi. 
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Il ressemble, pour la forme et la grandeur, à l'Apodère tête-écor-

chée. Les antennes sont noirâtres, fauves à leur base. La tête est 
fauve, avec la partie supérieure noire. Le corcelet est lisse, fauve. 
L'écusson est noirâtre, plus large que long. Les élytres sont bleues, 
luisantes; on y apperçoit des stries très-peu marquées, formées par de 
petits points enfoncés. Le dessous de la tête et du corcelet est fauve. 
La poitrine est noire. L'abdomen est noir, bordé de fauve. Les pattes 
sont fauves. 

Il se trouve en Sibérie. 
Du cabinet de M. Banks. 

16. APODÈRE perlé. 
APODERUS gemmatus. ATTELABE. Pl. 1. fig. 16. 

A. ferrugineux; corcelet et élytres avec des tubercules noirs. 
A. ferrugineus, elytris tuberculis nigris sparsis. 
Attelabus gemmatus. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 279. n°. 7. 
Attelabus gemmatus. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p . 385. n°. 5. — Syst. Eleut. 2. 

p . 418. nº. 8. 
Attelabus gemmatus. THUNB. NOV. Sp. Ins. Diss. 3. p . 68, fig. 80. 
Attelabus gemmatus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 105. fig. 10. 

Magnitudo et statura Ap. Coryli. Corpus pallide testaceum thorace elytrisque 
tuberculis rotundatis elevatis nigris. Antennæ nigræ. Caput postice attenuatum 
nigro maculatum. 

Il est de la grandeur de l'Ap. tête-écorchée. Les antennes sont 
noires. La tête est fauve, avec quelques taches noires: elle est pos­
térieurement amincie. Le corcelet et les élytres sont d'un fauve pâle 
et couverts de tubercules arrondis, noirs. Le dessous du corps et les 
pattes sont d'un fauve pâle. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du Muséum d'Histoire naturelle. 

17. APODÈRE Dromadaire. 
APODERUS Dromas. ATTELABE. Pl. 1. fig. 17. 

A. d'un rouge sanguin très-foncé, antennes noduleuses; tête avec 
un enfoncement. 

A. fusco-sanguineus, antennis nodosis, capite foveato. 
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Statura singularis præcedentium. Antennæ piceæ, clava fusca, acuminata, 

articulo 5. 4. 5. 6. 7. apice noduloso, subspinoso. Rostrum crassum bisulcatum. 
Caput supra fovea parva, postice productum collo elongato cylindrico. Thorax 
transverse impressus. Elytra inæqualia. Corpus totum fusco-sanguineum. 

Il a la forme singulière des précédens. Tout le corps est d'un rouge 
sanguin très-foncé. Les antennes sont brunes, avec la masse obscure, 
terminée en pointe aiguë; les 3e. 4e. 5e. 6e et 7e. articles sont terminés 
à leur partie interne par une nodosité. La trompe est courte, marquée 
vers les côtés d'une ligne longitudinale enfoncée. La tête a un enfonce­
ment au milieu de sa partie supérieure: elle se prolonge postérieure­
ment, et se termine en col alongé cylindrique. Le corcelet a un enfon­
cement transversal. Les élytres ont un enfoncement vers leur base, et 
quelques stries pointillées peu marquées. 

Il se trouve à Madagascar. 
Du Muséum d'Histoire naturelle. 

18. APODÈRE de Tranquebar. 
APODERUS tranquebaricus. ATTELABE. Pl. 1. fig. 18. 

A. rougeàtre; élytres avec des points enfoncés, en stries, et une 
bande au milieu noirâtre. 

A. sanguineus, elytris punctato-striatis, basi fasciaque media fuscis. 
Attelabus tranquebaricus. FAB. Ent. Syst. Suppl. p . 162. — Syst. Eleut. tom. 2. 

p . 418. n°. 10. 
Antennæ rufæ. Caput postice attenuatum sanguineum. Thorax sanguineus 

lineis duabus fuscis. Elytra punctato-striata sanguinea, macula transversa baseos 
fasciaque in medio fuscis. Corpus pedesque sanguinea. 

Il est un peu plus grand que l'Apodère tête-écorchée. Le corps est 
d'un rouge sanguin un peu pâle. La tête est lisse, postérieurement 
alongée, amincie. Le corcelet est inégal, luisant, marqué de deux 
lignes noirâtres. Les élytres sont un peu raboteuses, striées, avec une 
bande au milieu et une tache à la base, noirâtres. Les pattes sont de la 
couleur du corps. 

Il se trouve à Tranquebar. 
Du cabinet de M. Alberti. 

19. APODÈRE Chameau. 
APODERUS Camelus. ATTELABE. Pl. 1. fig. 19. 
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A. d'un rouge brun, avec la masse des antennes noire; élytres pres­

que striées. 
A. fusco-sanguineus, clava antennarum fusca, elytris substriatis. 
Apod. Dromade paulo minor colloque breviori. Antennæ apice fuscæ; corpus 

totum fusco-sanguineum nitidum. Caput postice attenuatum collo cylindrico 
brevi concolore. Elytra substriato-punctata. 

Il est un peu plus petit que l'Apodère Dromadaire. Tout le corps est 
d'un rouge sanguin foncé. Les antennes ont leur masse obscure. La 
tête est postérieurement terminée par un col cylindrique assez court. 
Le corcelet a deux enfoncemens à sa partie antérieure. Les élytres ont 
des stries pointillées, peu marquées. 

Il se trouve aux Indes orientales. 

20. APODÈRE ensanglanté. 
APODERUS sanguineus. ATTELABE. Pl. 1. fig. 20. 

A. sanguin, antennes et base des élytres noires. 
A. sanguineus, antennis elytrorumque basi nigris. 

Magnitude et statura Ap. Coryli. Antennæ nigræ articulo primo rufo apice 
nigro. Caput sanguineum ore oculisque nigris. Thorax lævis rotundatus sangui­
neus apice nigro. Elytra valde striata sanguinea basi nigra. Pedes sanguinei 
femoribus intermediis posticisque apice nigris. 

Il ressemble, pour la forme et la grandeur, à l'Apod. tête-écorchée. 
Les antennes sont noires, avec le premier article sanguin à sa base et 
noir à son extrémité. La tête est lisse, d'un rouge sanguin, avec la 
bouche et les yeux noirs. Le corcelet est lisse, sanguin, avec le bord 
antérieur légèrement noir. Les élytres sont profondément striées, 
rouges, avec la base seulement noire. Les pattes sont rouges, avec un 
peu de noir à l'extrémité des quatre cuisses postérieures. 

Il se trouve en Afrique. 
Du cabinet de M. Palisot de Beauvois. 

21. APODÈRE hémorrhoïdal. 
APODERUS haemorrhoidalis. ATTELABE. Pl. 1. fig. 21. 

A. sanguin, élytres lisses, bleues, avec l'extrémité rouge. 
A. sanguineus, elytris lævibus cyaneis, apice rubris. 
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Statura et magnitudo Ap. Coryli. Antennæ fusco-rufescentes. Caput thorax-

que rotundata lævia sanguinea. Elytra lævia vix punctato-striata, cyanea, apice 
sanguineo. Corpus sanguineum. Pedes nigro sanguineoque varii. 

Il ressemble à l'Apod. tête-écorchée. Les antennes sont d'un rouge 
obscur. La tête est rouge, lisse, arrondie postérieurement. Le corcelet 
est lisse, arrondi, d'un rouge sanguin. Les élytres sont lisses, à peine 
marquées de stries pointillées; elles sont d'un bleu foncé, et ont l'ex­
trémité d'un rouge sanguin. Le dessous du corps est rouge. Les pattes 
sont noires, avec un peu de rouge à la base et à l'extrémité des cuisses, 
ainsi qu'aux tarses. 

Il se trouve en Afrique. 
Du cabinet de M. Palisot de Beauvois. 

22. APODÈRE huméral. 
Apoderus humeralis. ATTELABE. Pl. 1. fig. 22. 

A. noir; abdomen et base des élytres jaunes. 
A. niger nitidus; abdomine basique elytrorum flavis. 
Apod. Coryli paulo minor et oblongior. Antennæ nigræ. Caput nigrum postice 

attenuatum. Thorax niger, antice angustatus. Elytra lævia nigra basi flava; in 
ipsa basi striis duabus punctatis. Pectus nigrum. Abdomen pedesque flava. 

Cette espèce ressemble aux précédentes pour la forme du corps. Les 
antennes sont noires. La tête est noire, postérieurement rétrécie. Le 
corcelet est noir, rétréci antérieurement. L'écusson est noir. Les ély-

tres sont noires, lisses, avec la base jaune et deux stries pointillées sur 
chaque, qui ne dépassent pas la partie jaune. La poitrine est noire. 
L'abdomen et les pattes sont jaunes. 

Il se trouve aux Indes orientales. 
Du cabinet de M. Brongniart. 

20. APODÈRE unicolor. 
Apoderus unicolor. ATTELABE. Pl. 1. fig. 20. 

A. rougeâtre, sans taches; tête postérieurement amincie. 
A. rufus immaculatus, capite postice vix attenuato. 
Similis Apodero Coryli at paulo minor. Caput postice vix attenuatum. Corpus 

totum rufum immaculatum. Elytra vix striato-punctata. 

Il ressemble à l'Apodère du Coudrier, mais il est un peu plus petit. 
Coléoptères. Tome V. C 
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Les antennes manquent dans l'individu que nous avons. La tête est peu 
amincie postérieurement. Tout le corps est rougeâtre, sans taches. 
Les élytres ont des points peu marqués, presque rangés en stries. 

Il se trouve aux Indes orientales. 
Du cabinet de M. Labillardiere. 

24. APODÈRE fauve. 
APODERUS rufus. Pl. 1. fig. 24. 

A. fauve, sans taches; élytres avec des stries pointillées. 
A. rufus immaculatus, elytris striato-punctatis. 
Attelabus rufus. FAB. Syst. Eleut. tom. 2. p . 418. nº. 6. 
Similis Apod. unicolori, at caput postice magis elongatum et attenuatum. 

Elytra striata striis valde punctatis. 

Il ressemble à l'Apod. unicolor; mais la tête est plus alongée posté­
rieurement et atténuée. Les élytres ont des stries dans lesquelles on voit 
des points enfoncés très-marqués. Tout le corps est fauve sans taches. 

Il se trouve aux Indes orientales. 
Du cabinet de M. Bosc. 

25. APODÈRE longicolle. 
APODERUS longicollis. ATTELABE. Pl. 1. fig. 25. 

A. fauve; col alongé, cylindrique, noir; élytres avec des points 
enfoncés, très-marqués. 

A. rufus, collo elongato cylindrico nigro, elytris punctis impressis striatis. 
Attelabus longicollis. FAB. Syst. Eleut. tom. 2. p . 417. n°. 3. 
Antennæ rufæ clava fusca. Caput rufum collo valde elongato cylindrico nigro. 

Thorax fusco-rufescens in medio linea impressa strangulatus. Elytra rufa striato-
punctata punctis magnis impressis. Corpus subtus pedesque pallide rufa. 

Les antennes sont fauves, avec la masse noirâtre. La tête est fauve, 
séparée du corcelet par un col long, noir, cylindrique. Le corcelet est 
fauve, un peu obscur sur les côtés, marqué tout autour d'une impres­
sion qui le fait paroître étranglé. Les élytres sont fauves, anguleuses à 
leur base latérale, marquées de points enfoncés, assez grands. Le des­
sous du corps et les pattes sont d'un fauve pâle. 

Il se trouve aux Indes orientales. 
Du cabinet de M. Bosc. 



Nº. 81. ATTELABE. 19 
26. APODÈRE noté. 

APODERUS notatus. ATTELABE. Pl. 1. fig. 26. 
A. d'un brun ferrugineux; élytres avec six taches élevées, jaunes; 

pattes jaunes. 
A. obscure ferrugineus, elytris maculis sex elevatis flavis, pedibus flavis. 
Attelabus notatus. FAB. Ent. Syst. Em. tom. I. pars a. p . 385. n°. 6. — Syst. 

Eleut. tom. 2. p . 418. n°. 9. 
Statura Ap. Coryli at paulo rainor. Caput rufum postice attenuatum. Thorax 

antice angustatus, obscure ferrugineus, postice utrinque puncto elevato flavo. 
Elytra obscure ferruginea valde striato-punctata maculis sex oblongis elevatis 
flavis. Pedes flavi. 

Il est un peu plus petit que l'Àp. du Coudrier. La tête est fauve, un 
peu amincie postérieurement. Le corcelet est d'un brun ferrugineux, 
avec un point élevé, jaune, de chaque côté postérieurement. Les 
élytres ont des stries profondes et pointillées: elles sont d'un brun fer­
rugineux, avec six petites taches oblongues, élevées, lisses et jaunes, 
dont quatre sur une même ligne vers la base, et deux en-deçà du 
milieu. Les pattes sont jaunes. 

Il se trouve aux Indes orientales. 
Du cabinet de M. Bosc. 

TROISIÈME DIVISION. 

R Y N C H I T E . 

Antennes en masse, insérées sur 
les côtés de la trompe. 

Trompe mince, alongée. 
Tête enchâssée dans le corcelet. 

Antennules antérieures coni­
ques. 

Mandibules extérieurement en 
crête, creusées intérieurement, 
unidentées vers l'extrémité. 

DIVISIO TERTIA. 
RYNCHITES. 

Antennæ clavatæ, rostri late-
ribus insertæ. 

Rostrum tenue, elongatum. 
Caput intra thoracem inclu-

sum. 
Palpi anteriores conici. 

Mandibulæ extus cristatæ, in-
tus excavatæ, versus apicem uni-
dentatæ. 

C ij 
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27. RYNCHITE Bacchus. 

RYNCHITES Bacchus. ATTELABE. Pl. 2. fig. 27. a. b. c. 
R. pubescent, tout cuivreux; antennes et extrémité de la trompe 

noires. 
R. pubescens, cupreus; antennis rostrique apice nigris. 
Attelabus Bacchus. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 281. n°. 16. 
Curculio Bacchus longirostris aureus rostro plantisque nigris. LINN. Syst. 

Nat. p . 611. nº. 38. 
Curculio Bacchus. FAB. Syst. Ent. p . 130. n°. 15. 
Attelabus Bacchus. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p. 387. nº. 10. — Syst. Eleut. 2. 

p . 421. n°. 27. 
Curculio Bacchus. SCHRANK. Enum. Ins. Aust. n°. 199. 
SULZ. Hist. Ins. tab. 4. fig. 4. 
SCHÆFF. lc. tab. 37. fig. 13. 
Attelabus Bacchus. PAYK. Monogr. Curc. p . 133. n°. 124. — Faun. Suec. 3. 

p. 172. n°. 4. 
Attelabus Bacchus. PANZ. Faun. Germ. 20. 5. 
Rynchites Bacchus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 104. fig. 1. 

Differt magnitudine: in Gallia meridionali, Italia, Oriente, duplo aut triplo 
major est quam in Europa boreali. Antennæ nigræ. Rostrum elongatum cylin-
dricum, incurvum, rugosum, cupreum apice nigrum. Corpus totum cupreum, 
aut viridi-aureum pubescens. Thorax rugosus, antice in uno sexu utrinque spina 
porrecta armatus. Elytra rugosa striato-punctata. Tarsi nigri. 

Cet insecte varie beaucoup pour la grandeur; au midi de la France, 
en Italie, dans l'Asie mineure, il est une ou deux fois plus grand que 
dans le nord de l'Europe. Tout le corps est d'une belle couleur de 
cuivre, un peu verte en-dessus et rouge en-dessous. La trompe est 
longue, courbée, cylindrique, raboteuse, cuivreuse, avec l'extrémité 
noire. Les antennes sont noires. Le corcelet est raboteux, et armé, 
dans l'un des deux sexes, d'une épine de chaque côté, qui se dirige en 
avant. Les élytres sont un peu raboteuses; elles ont en outre des stries 
pointillées. Les tarses sont noirs. 

On le trouve sur différens arbres et sur différentes plantes, et notam­
ment sur la vigne. 

28. RYNCHITE du Peuplier. 
Rynchites Populi. ATTELABE. Pl. 2. fig. 28. 
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R. d'un vert doré bleuâtre en-dessus, d'un bleu noirâtre en-des­

sous. 
R. viridi-cæruleus nitidus, corpore subtus pedibusque nigro-violaceis. 
Attelabus Populi. Encyclop. Ins. tom. 4. p. 281. nº. 15. 
Curculio Populi longirostris, thorace antrorsum spinoso, corpore viridi-ignito 

subtus atro-cærulescente. LINN. Syst. Nat. p . 611. nº. 40. — Faun. Suec. nº. 606. 
Curculio Populi. FAB. Syst. Ent. p. 131. n°. 17. 
Attelabus Populi. Ent. Syst. Em. 2. p . 388. n°. 17. — Syst. Eleut. 2. p. 422. n°. 29. 
Rhinomacer viridi-auratus, subtus nigro-vioiaceus. GEOFF. Ins. tom. I. p . 270. 

n°. 3. 
Curculio Populi. DEG. Mem. Ins. tom. 5. p. 249. n°. 37. 
PAYKUL. Monogr. p. 132. variet. γ. — Faun. Suec. 3. p. 171. var. γ. 
Rhinomacer Populi. CLAIRV. Ent. Helv. 1. p. 110. tab. 13. fig. 3. 4. 
Attelabus Populi. PANZ. Faun. Germ. 20. 7. 
Rynchites Populi. HERBST. Coleopt. 7. tab. 104. fig. 3. 
Minor præcedente cui valde affinis. Differt corpore subtus atro-cærulescente. 

Il est plus petit que le précédent. Tout le corps est glabre, d'un vert 
bleuâtre doré en-dessus, d'un noir violet en-dessous. Les antennes et 
les tarses sont noirs. L'un des deux sexes a le corcelet armé de deux 
épines. 

Il se trouve en Europe, sur le peuplier, le tremble, le bouleau. 

29. RYNCHITE du Bouleau. 
RYNCHITES Betulæ. ATTELABE. Pl. 2. fig. 29. a. b. 

R. vert-doré, trompe et pattes cuivreuses. 
R. viridi-auratus rostro pedibusque cupreis. 
Attelabus Betulæ. Encyclop. Ins. tom. 4. p. 280. n°. 14. 
Curculio Betulae longirostris thorace antrorsum sæpe spinoso, corpore viridi-

aurato, subtus concolore. LINN. Syst. Nat. p . 611, n°. 39. — Faun. Suec. n°. 605. 
Curculio Betulae. FAB. Syst. Ent. p . 130. n°. 16. 
Attelabus Betuleti. FAB. Entom. Syst. Em. 2. p. 387. n°. 16. — Syst. Eleut. 2. 

p . 421. n°. 28. 
Rhinomacer totus viridi-sericeus. GEOFF. Ins. tom. I. p . 270. n°. 2. 
Curculio Betulae. DEG. Mem. Ins. tom. 5. p . 248. n°. 36. pl. 7. fig. 25. 
Curculio auratus. SCOP. Ent. Carn. n°. 77. 
Curculio Betulae. SCHRANK. Enum. Ins. Aust. n°. 197. 
Curculio Populi. PAYK. Monog. p . 131. n°. 123. — Faun. Suec. 3. p . 170. n°. 3. 
Rhinomacer viridis. FOURC. Ent. Par. 1. p. 113. n°. 2. 
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FRISCH. Ins. 12. 17. tab. 8. fig. 2. 
SULZ. Hist. Ins. tab. 4. fig. 5. 
SCHÆFF. Icon. Ins. tab. 6. fig. 4. 
Rynchites Betuleti. HERBST. Coleopt. 7. tab. 104. fig. 2. 
Attelabus Betuleti. PANZ. Faun. Germ. 20. 6. 

Corpus glabrum viridi-aureum. Antennæ nigræ. Rostrum cylindricum cupreum. 
Thorax rotundatus, punctatus, in uno sexu antice utrinque spina porrecta arma-
tus. Elytra punctata punctis vix seriatis. Pedes cuprei, tarsis nigris. 

Variat colore violaceo. 

Tout le corps est d'une belle couleur verte dorée, un peu bleuâtre; 
mais la trompe et les pattes sont d'une couleur cuivreuse: les antennes 
et les tarses sont noirs. La trompe est longue, presque cylindrique. 
Le corcelet est arrondi, pointillé, armé de chaque côté d'une forte 
épine, dans l'un des deux sexes. Les élytres ont des points enfoncés, 
très-rapprochés, presque rangés en stries. On en trouve une variété 
dont tout le corps est violet, avec les antennes et les tarses noirs. 

Il se trouve en Europe, sur le bouleau, le saule, la vigne: il en roule 
les feuilles, et y dépose ses oeufs. 

30. RYNCHITE hongrois. 
RYNCHITES hungaricus. ATTELABE. Pl. 2. fig. 30. 

R. velu, noir, corcelet et élytres rouges; suture noire. 
R. villosus ater, thorace elytrisque rufis, sutura atra. FAB. Entom. Syst. Ent. 2, 

p . 388. n°. 19. — Syst. Eleut. 2. p . 422. nº. 31. 
Curculio hungaricus. FUESL. Archiv. tab. 24. fig. 10. 
Rynchites hungaricus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 104. fig. 4. 

Statura et magnitudo Rynch. Bacchi. Rostrum elongatum, cylindricum atrum. 
Antennæ atræ clava oblonga. Thorax villosus rotundatus ruber immaculatus. 
Elytra villosa substriata rubra, sutura nigra ad basin dilatata. Pedes atri. FAB. 

Il ressemble au Rynchite Bacchus. Les antennes sont noires. Le corps 
est velu. La trompe est noire, cylindrique, alongée. Le corcelet est 
rouge, arrondi. Les élytres sont rouges, avec la suture noire; ce noir 
s'élargit à la base. Le dessous du corps et les pattes sont noirs. 

Il se trouve en Hongrie. Je l'ai trouvé à Constantinople, aux Dar­
danelles, sur le rosier. 
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31. RYNCHITE bicolor. 

RYNCHITES bicolor. ATTELABE. Pl. 2. fig. 31. 
R. noir; tête, corcelet et élytres rougeâtres; élytres striées. 
R. niger, capile thorace elytrisque rubris. 
Curculio bicolor longirostris, niger, thorace elytrisque rufis. FAB. Syst. Entom. 

pag. 131. n°. 18. 
Attelabus bicolor. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p . 388. n°. 18. — Syst. Eleut. 2. 

p . 422. n°. 30. 
Rynchites bicolor. HERBST. Coleopt. 7. tab. 104. fig. 6. 

Statura Rynch. Betulae. Caput rufum rostro elongato cylindrico atro. Thorax 
rufus. Elytra striato-punctata rufa. 

Il ressemble au Rynchite du Bouleau. Les antennes sont noires. La 
trompe est mince, noire, cylindrique, à peine plus grosse à son extré­
mité. La tête est arrondie, rougeâtre, avec les yeux noirs. Le corcelet 
est rougeâtre, arrondi, pointillé. L'écusson est rougeâtre, petit et en 
cœur. Les élytres sont rougeâtres et ont des stries pointillées. Les pattes 
et tout le dessous du corps sont noirs luisans. 

Il se trouve dans l'Amérique méridionale. 
Du cabinet de M. Hunter. 

32. RYNCHITE azuré. 
RYNCHITES azureus. ATTELABE. Pl. 2. fig. 32. 

R. pubescent, d'un bleu céleste; trompe mince, sillonnée, plus 
obscure. 

R. pubescens cæruleus, rostro tenui lineato obscuriore. 

Rynchite hungarico paulo rainor. Antennæ nigræ. Rostrum incurvum, tenue, 
thorace multo longius nigro-cæruleum, lineatum. Corpus totum pubescens, 
cæruleum, oculis prominulis cinereis. Elytra striato-punctata. 

Il est un peu plus petit que le Rynchite hongrois. Les antennes sont 
noires. La trompe est longue, mince, courbée, marquée de plusieurs 
lignes élevées et d'une couleur bleue très-foncée. La tête est petite, et 
les yeux sont un peu saillans et d'un gris obscur. Tout le corps est d'un 
bleu de ciel et pubescent. Les élytres ont des stries pointillées. 

Il se trouve à Java. 
Du cabinet de M. Bosc. 
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35. RYNCHITE cramoisi. 

RYNCHITES aequatus. ATTELABE. Pl. 2. fig. 33. 
R. pubescent, d'un noir bronzé; élytres rouges, striées; tête et cor-

celet cuivreux. 
R. pubescens nigro-æneus, elytris rubris, striatis, capite thoraceque aureis. 
Attelabus purpureus. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 281. n°. 17. 
Curculio aequatus. Linn. Syst. Nat. p . 607. n°. 9. 
Curculio aequatus. FAR. Ent. Syst. Em. 2. p . 388. n°. 20. — Syst. Eleut. 2. 

p . 422. 11°. 32. 
Rhinomacer niger, elytris rubris, capite thoraceque aureis, proboscide fere 

longitudine corporis. GEOFF. Ins. tom. I. pag. 270. nº. 4. 
Curculio purpureus. DEG. Mem. Ins. tom 5. p . 250. n°. 38. 
Curculio purpureus. SCOP. Ent. Carn. n°. 86. 
Scarabæus miniatus minimus. PETIV. Gazoph. tab. 22. fig. 5. 
BERGSTR. Nomencl. I. 16. 12. tab. 2. fig. 12. 
Attelabus æquatus. PAYK. Monogr. Curc. p . 135. n°. 126. — Faun. Suec. 3. 

p . 175. n°. 6. 
Rynchites aequatus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 104. fig. 8. 
Attelabus aequatus. PANZ. Faun. Germ. 20. 8. 

Similis præcedenti, at multo minor, pubescens. Rostrum elongatum cylindri-
cum nigrum. Caput thoraxque cuprea. Elytra striata rubra sutura interdum 
nigra. Corpus subtus pedesque aenea; tarsi nigri. 

Il ressemble au précédent, mais il est beaucoup plus petit. Tout le 
corps est pubescent. La trompe est noire, presque de la longueur du 
corps. Les antennes sont noires. La tête et le corcelet sont d'une couleur 
cuivreuse plus ou moins brillante. Les élytres sont rouges et régulière­
ment striées. La suture est quelquefois marquée d'un peu de noir. Le 
dessous du corps et les pattes sont d'un noir bronzé. Les tarses sont 
noirs. 

On le trouve en Europe, sur différens arbres. Il est commun au prin­
temps aux environs de Paris, sur l'aube-épine. 

54. RYNCHITE pubescent. 
RYNCHITES pubescens. ATTELABE. Pl. 2. fig. 34. 

R. pubescent, violet; antennes et trompe noires. 
R. pubescens violaceus; antennis rostroque nigris. 
Attelabus pubescens, Encyclop. Ins. tom. 4. p . 280. n°. 12. 

Curculio 
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Curculio pubescens. FAB. Syst. Ent. p . 131. nº. 19. 
Attelabus pubescens. FAB. Ent. Syst. Em. 2. pag. 387. n°. 14. — Syst. Eleut. 2. 

p . 421. n º . 2 5 . 
Rynchites pubescens. HERBST. Coleopt. 7. tab. 105. fig. 3. 

Corpus hirtum violaceum, magis elongatum quam in præcedentibus. Antennæ 
nigræ. Rostrum nigrum, sulcatum, thorace brevius. Thorax punctatus, subro-
tundatus. Elytra striato-punctata. Pedes nigro-violacei, tarsis nigris. 

Tout le corps est velu, d'un violet foncé luisant, un peu plus alongé 
que dans les espèces précédentes. Les antennes sont noires. La trompe est 
noire, plus courte que le corcelet, marquée d'un sillon de chaque côté 
derrière les antennes. Le corcelet est finement pointillé, presque 
arrondi. Les élytres ont des points enfoncés, rangés en stries. Les pattes 
sont d'un noir violet, avec les tarses noirs. 

Il se trouve en France, en Allemagne. 

35. RYNCHITE violet. 
RYNCHITES Alliariae. ATTELABE. Pl. 2. fig. 35. 

R. pubescent, violet, élytres striées. 
R. Pubescens violaceus, elytris striatis. 
Attelabus Alliariae. Encyclop. Ins. tom. 4. p. 281. n°. 18. 
Curculio Alliariae longirostris violaceus totus. LINN. Syst. Nat. p . 606. nº. 4. — 

Faun. Suec. n°. 580. 
Curculio Alliariae. FAB. Syst. Ent. p . 132. n°. 27. 
Attelabus Alliariae. FAB. Ent. Syst. Em. 2. pag. 390. n°. 27. — Syst. Eleut. 2. 

p . 425. n°. 47. 
Rhinomacer subvillosus cæruleus. GEOFF. Ins. tom. I. p . 271. n°. 1. 
Curculio caeruleus. DEG. Mem. Ins. tom. 5. p. 251 . n°. 39. 
Attelabus Alliariae. PAYK. Faun. Suec. 3. p . 175. n°. 8. 
Curculio Alliariae. SCHRANK. Enum. Ins. Aust. n°. 200. 
Rhinomacer caeruleus. FOURC. Ent. Par. tom. I. p . 154. n°. 5. 
Curculio icosandriae. SCOP. Ent. Carn. n°. 85. 
FRISCH. Ins. tom. 9. tab. 18. 

Statura Rynch. Populi at minor. Corpus violaceum, pubescens. Antennæ 
nigræ. Rostrum nigrum thorace brevius. Elytra striato-punctata. Pedes nigro-
violacei, tarsis nigris. 

Il ressemble aux précédens, mais il est plus petit. Tout le corps est 
d'un bleu violet, plus ou moins foncé; et légèrement couvert de poils 

Coléoptères. Tome V. D 
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noirâtres qui ne paroissent qu'à une forte loupe. La trompe est noire et 
assez longue. Les antennes sont noires. La tête et le corçelet sont poin­
tillés. Les élvtres sont fortement striées, et on apperçoit une rangée de 
points enfoncés dans chaque strie. Les pattes sont d'un bleu noirâtre, 
avec les tarses noirs. 

Il se trouve en Europe, sur différentes plantes crucifères. 

36. RYNCHITE velu. 
RYNCHITES hirtus. ATTELABE. Pl. 2. fig. 36. 

R. pubescent, noir; élytres d'un noir violet, avec des stries poin-
tillées. 

R. pubescens niger, elytris nigro-violaceis striato-punctatis. 
Attelabus hirtus. FAB. Syst. Eleut. 2. p . 421. n°. 26. 

Vix differre videtur Rynch. Alliariæ, at rostrum longius. Corpus pubescens 
nigrum. Thorax subcylindricus nitidus. Elytra nigro-violacea striato-punctata. 

Il ressemble beaucoup au Rynchite violet, mais la trompe est plus 
longue, et a à-peu-près la longueur de la tête et du corçelet. Le corps 
est noir, pubescent. Les élytres seules sont d'un violet foncé luisant: 
elles ont des points enfoncés rangés en stries. 

Il se trouve en Caroline, d'où il a été apporté par M. Bosc. 

37. RYNCHITE tête-bleue. 
RYNCHITES caeruleocephalus. ATTELABE. Pl. 2. fig. 37. 

R. bleu luisant; corçelet et élytres testacés. 
R. cæruleus nitens, thorace elytrisque testaceis. 
Curculio cæruleo-cephalus. FAE. Mant. Ins. tom. I. p . 199. n°. 33. 
Attelabus cæruleo-cephalus. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p . 389. n°. 21. — Syst. 

Eleut. 2. p . 423. nº. 34. 
FUESL. Archiv. tab. 24. fig. 11. 
Act. HALL. 1. 282. 
Rynchites caeruleocephalus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 104. fig. 5. 
Attelabus caeruleocephalus. PANZ. Faun. Germ. 94. 6. 

Antennæ nigræ. Rostrum elongatum, cylindricum, nigrum. Caput pubescens, 
cæruleum. Thorax pubescens, testaceus. Elytra pubescentia, striata, testacea. 
Corpus et pedes cærulea nitida. 

Les antennes sont noires. La trompe est noire , alongée, cylindrique. 
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La tête est arrondie, bleue, luisante, un peu pubescente. Le corcelet 
est testacé, pubescent. Les élytres sont striées, testacées, pubescentes. 
Le dessous du corps et les pattes sont bleus luisans. 

Il se trouve en Europe, sur l'aube-épine. 

58. RYNCHITE autrichien. 
RYNCHITES austriacus. ATTELABE. Pl. 2. fig. 38. 

A. noir, couvert d'un duvet obscur; antennes fauves; trompe cylin­
drique, courbée, brune. 

A. niger fusco-pubescens, antennis ferrugineis, rostro cylindrico arcuato 
piceo. 

Antennæ ferrugineæ, clava picea. Rostrum piceum, cylindricum, arcuatum, 
thorace paulo longius. Caput nigrum. Oculi parvi, prominuli, nigri. Thorax 
gibbus, subtilissime punctatus, niger, vix fusco-cinereo pubescens. Elytra subti-
lissime punctata, nigra, fusco-cinereo pubescentia. Corpus subtus nigrum. 

Il diffère beaucoup des précédens. Les antennes sont ferrugineuses, 
avec la masse obscure. La trompe est longue, mince, très-arquée, 
inclinée, brune. Les yeux sont noirs, petits, saillans. Le corcelet est 
bossu, finement pointillé, noir, avec un léger duvet d'un gris foncé. 
Les élytres sont finement pointillées, noires, avec un duvet semblable 
à celui du corcelet. Le dessous du corps est noir. 

Il se trouve en Allemagne. 

39. RYNCHITE nigripenne. 
RYNCHITES nigripennis. ATTELABE. Pl. 2. fig. 39. 

R. fauve, élytres noires, striées; extrémité des antennes et jambes 
obscures. 

R. rufus, elytris striatis nigris, antennarum apice tibiisque fuscis. 
Antribus nigripennis rostro piano, rufus, elytris atris. FAB. Syst. Eleut. tom. 2. 

p . 410. n º . 25 . 

Antennæ rufæ apice fuscæ. Rostrum rufum apice paulo dilatatum. Mandibulæ 
extus cristatæ ut in præcedentibus. Caput rufum oculis nigris. Thorax subcylin-
dricus, rufus. Elytra atro-violacea striato-punctata. Corpus sublus rufum. Pedes 
fusci femoribus rufis. 

Cet insecte appartient certainement à cette division par ses mandi­
bules extérieurement dentées. Les antennes sont fauves, avec l'extré-

D ij 
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mité obscure. La trompe est fauve, un peu renflée à son extrémité. La 
tête est fauve, avec les yeux noirs. Le corcelet est fauve, presque cylin­
drique. Les élytres sont d'un noir foncé, un peu bleuâtre: elles ont 
des stries pointillées. Le dessous du corps est fauve. Les pattes sont 
obscures, avec les cuisses fauves. 

Il se trouve en Caroline. 
Du cabinet de M. Bosc. 

40. RYNCHITE à collier. 
RYNCHITES collaris. ATTELABE. Pl. 2. fig. 40. 

R. noir, pubescent; corcelet fauve; élytres bleues, striées. 
R. niger pubescens, thorace rufo, elytris cæruleis striato-punctatis. 

Antribus collaris rostro plano, niger, thorace rufo, FAB. Syst. Eleut. 2. p . 410. 
n°. 26. 

Similis præcedenti. Antennæ nigræ, thorace paulo longiores. Rostrum nigrum, 
elongatum, apice depressum. Thorax lævis rufus. Elytra striato-punctata nigro-
cærulea. Corpus pubescens subtus nigrum. 

Il ressemble au précédent. Les antennes sont noires, un peu plus 
longues que le corcelet. La trompe est noire, alongée, déprimée à son 
extrémité. La tête est arrondie, noire, marquée quelquefois d'une 
tache fauve. Le corcelet est lisse et fauve. Les élytres sont striées, d'un 
noir bleu. Le dessous du corps et les pattes sont noirs. Tout le corps 
est un peu pubescent. 

Il se trouve en Caroline, d'où il a été apporté par M. Bosc. 

41. RYNCHITE cuivreux. 
RYNCHITES cupreus. ATTELABE. Pl. 2. fig. 41. 

R. cuivreux, brillant en dessus, obscur en dessous; élytres striées. 
R. obscure æneus subtus obscurior, elytris punctato-striatis. 

Curculio cupreus longirostris obscure æneus, subtus obscurior. LINN. Syst. Nat. 
pag. 608. n°. 21. — Faun. Suec. nº. 593. 

Curculio cupreus. FAB. Syst. Entom. pag. 131, n°. 20. 
Attelabus cupreus. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p . 389. n°. 22. — Syst. Eleut. 2. 

p . 423. nº. 35. 
Attelabus cupreus. PAYK. Monogr. Curc. p . 135. n°. 125. — Faun. Suec. 3. 

p . 173. n°. 5. 
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Attelabus cupreus. PANZ. Faun. Germ. 20. 9. 
Rynchites cupreus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 105. fig. 2. 

Magnitudo et statura Rynch. æquati. Antennæ nigræ. Rostrum elongatum 
nigrum. Corpus pubescens supra cupreum nitidum, subtus obscure cupreum. 
Elytra punctis latis excavatis striata. 

Il ressemble au Rynchite cramoisi. Les antennes sont noires. La 
trompe est noire, presque bronzée, un peu sillonnée, de la longueur 
du corcelet. La tête est cuivreuse, pointillée. Le corcelet est cui­
vreux, pointillé. L'écusson est noirâtre et triangulaire. Les élytrès sont 
cuivreuses et ont des stries formées par de gros points rapprochés, 
très-enfoncés. Le dessous du corps est cuivreux, presque bronzé. Les 
pattes sont cuivreuses. Tout l'insecte est un peu pubescent. 

Il se trouve au nord de l'Europe. 
Du cabinet de M. Smith. 

42. RYNCHITE ponctué. 
RYNCHITES punctatus. ATTELABE. Pl. 2. fig. 42. 

R. velu, bronzé; élytres avec des stries fortement ponctuées. 
R. villosus æneus, elytris punctis magnis, impressis, seriatis. 

Rynchites punctatus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 104, fig. 7. 

Magnitudo et statura Rynch. æquati. Antennæ nigræ. Rostrum thorace longius 
cupreum. Thorax villosus æneus. Elytra villosa ænea, punctis magnis impressis 
seriatis. Corpus subtus nigrum. Pedes nigri. 

Il ressemble au Rynchite cramoisi. Les antennes sont noires. La 
trompe est cuivreuse, mince, beaucoup plus longue que le corcelet. 
Celui-ci est velu, bronzé, finement chagriné. Les élytres sont velues, 
bronzées, et ont des stries fortement ponctuées. Le dessous du corps est 
noir luisant. Les pattes sont noires. 

Il se trouve assez communément aux environs de Paris, en avril et 
mai, sur l'épine blanche, mespillus oxyacantha. 
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QUATRIÈME DIVISION. DIVISIO QUARTA. 

A P I O N . 

Antennes en masse, insérées sur 
les côtés de la trompe. 

Trompe mince, alongée. 
Tête enchâssée dans le corcelet. 

Antennules 
Mandibules 
Corps pyriforme. 

APION. 

Antennæ clavatæ, rostri late-
ribus insertæ. 

Rostrum tenue, elongatum. 
Caput intra thoracem inclu-

sum. 
Palpi 
Mandibulæ 
Corpus pyriforme. 

43. APION des vergers. 
APION Pomonae. ATTELABE. Pl. 3. fig. 43. 

A. noir, élytres striées, d'un bleu foncé; extrémité de la trompe 
subulée. 

A. nigrum, obscurum, elytris striatis obscure cæruleis, rostro basi compresso, 
apice subulato. 

Attelabus Pomonae. FAB. Suppl. Ent. Syst. p . 164. 
Apion ruficorne. HERBST. Coleopt. 7. tab. 102. fig. 8? 

Ap. Craccæ paulo majus et convexius. Rostrum nigrum basi crassum, a medio 
ad apicem abrupte subulatum. Thorax niger punctulatus. Elytra striata, globosa 
cærulea. Corpus subtus pedesque nigra. 

Les antennes sont noires. Le corps est noir. La trompe est alongée, 
presque cylindrique de la base au milieu, plus mince et subulée du 
milieu jusqu'à l'extrémité. Le corcelet est finement chagriné, presque 
cylindrique, un peu plus étroit à sa partie antérieure. Les élytres sont 
d'un bleu foncé, ovales, presque globuleuses, striées: les stries sont 
pointillées. 

Il se trouve en Europe, sur différens arbres. Il est assez commun 
aux environs de Paris, sur les arbres fruitiers. 
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44. APION renflé. 

APION gravidum. ATTELABE. Pl. 3. fig. 44. 
A. corcelet d'un noir bronzé, ponctué, presque cannelé; élytres glo­

buleuses, striées, bleues. 
A. thorace nigro-æneo punctato, postice puncto oblongo, impresso, elytris 

subglobosis, striatis, cyaneis. 

Attelabus punctiger. PAYK. Faun. Suec. 3. p . 179. n°. 13? 

Statura Ap. Pomonæ at paulo minus et convexius. Antennæ nigræ. Rostrum 
arcuatum cylindricum nigrum longitudine thoracis. Caput punctatum nigro-
æneum. Oculi rotundati prominuli. Thorax niger aut nigro-æneus, subcylindricus, 
punctatus, dorso sulco brevi. Elytra cyanea nitida ovata subglobosa glabra striata, 
striis punctis impressis punctisque oblongis elevatis. Corpus subtus pedesque 
nigra. 

Il est un peu plus petit et un peu plus renflé que l'Apion des vergers. 
Les antennes sont noires. La trompe est noire, cylindrique, un peu 
arquée, pas plus longue que le corcelet, ce qui le distingue de l'Atte-
labe du Sorbier, dont la trompe est, suivant les auteurs, de la lon­
gueur de tout le corps. La tête est pointillée, d'un noir un peu bronzé. 
Le corcelet est d'un noir bronzé, presque cylindrique, ponctué, mar­
qué d'une ligne enfoncée, courte. Les élytres sont d'un bleu foncé 
luisant, presque globuleuses, glabres, striées: les stries ont des points 
enfoncés, et on voit une élévation oblongue entre ces points. Le des­
sous du corps et les pattes sont noirs. 

Il se trouve assez communément aux environs de Paris, sur les Char­
dons et sur diverses fleurs. 

45. APION bronzé. 
APION aeneum. ATTELABE. Pl. 3. fig. 45. 

A. noir, élytres ovales, striées et bronzées. 
A. nigrum, elytris ovatis, striatis, æneis. 

Curculio aeneus. FAB. Mant. Ins. tom. I. p . 100. n°. 36. 
Attelabus aeneus. FAB. Ent. Syst. Em. tom. 1. pars 2 . p. 389. n°. 23. 
Curculio aeneus. PAYK. Monogr. p . 142. nº. 134. — Faun. Suec. 3. p . 179. nº. 14. 
Rhinomacer nigro-viridescens, oblongus striatus. GEOFF. Ins. tom. 1. p . 272. 

nº. 7. 
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Rhinomacer oblongus. FOURC. Ins. tom. 1. p . 114. nº. 7. 
Apion aeneum. HERBST. Coleopt. 7. tab. 102. fig. 1. 

Parvum. Rostrum cylindricum incurvum, longitudine thoracis. Antennæ nigræ. 
Thorax nigro-cupreus. Elytra ovata, striata, viridi-ænea. Corpus subtus pedesque 
nigra. 

Il est petit. Les antennes, le dessous du corps et les pattes sont noirs. 
La trompe est noire, cylindrique, un peu courbée, de la longueur du 
corcelet. Celui-ci est finement chagriné, d'un noir cuivreux peu brillant. 
Les élytres sont ovales, striées, d'un vert bronzé. 

Il se trouve sur différentes plantes, en Europe. 

46. APION bleuet. 
APION cyaneum. ATTELABE. Pl. 3 , fig. 46. 

A. ovale oblong, noir; élytres bleues, striées. 
A. ovato-oblongum nigrum, elytris striatis, cæruleis. 

Attelabus cyaneus. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 282. n°. 20. 
Curculio cyaneus longirostris ater, elytris violaceis scutello albo. LIN. Syst. 

Nat. p . 606. n°. 5. — Faun. Suec. n°. 582? 
Curculio cyaneus. FAB. Syst. Ent. p . 152. n°. 28. 
Attelabus cyaneus. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p . 391. nº. 30. — Syst. Eleut. 2. 

p . 426. n°. 53. 
Curculio longirostris antennis rectis, corpore oblongo nigro, elytris nigro-

cæruleis nitidis. DEG. Mem. Ins. tom. 5. p . 252. 41. 
Attelabus cyaneus. PANZ. Faun. Germ. 20. 12. 
Apion cyaneum. HERBST. Coleopt. 7. tab. 102. fig. 7. 

Magnitudo et statura Ap. ænei. Rostrum cylindricum, nigrum, longitudine 
thoracis. Caput nigro-æneum, subtilissime punctatum. Oculi rotundati , parum 
prominuli. Thorax subcylindricus, subtilissime punctatus, nigro-æneus. Elytra 
ovato-oblonga punctata striata, glabra, cyanea nitida. 

Il ressemble, pour la forme et la grandeur, à l'Apion bronzé. Les 
antennes sont noires. La trompe est noire, cylindrique, peu arquée, 
de la longueur du corcelet. La tête est d'un noir un peu bronzé. Les 
yeux sont arrondis, peu saillans. Le corcelet est presque cylindrique, 
très-finement pointillé, d'un noir un peu bronzé. Les élytres sont 
oblongues, striées, avec des points très-rapprochés dans les stries; elles 

sont 
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sont glabres, et d'un violet foncé luisant. Le dessous du corps et les 
pattes sont noirs. 

Il se trouve dans presque toute l'Europe. 

47. APION rouge. 

APION frumentarium. ATTELABE. Pl. 3. fig. 47. 
A. ovale-oblong, rouge; élytres striées. 
A. ovato-oblongum sanguineum, elytris striatis. 

Attelabus frumentarius. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 282. n°. 19. 
Curculio frumentarius longirostris sanguineus. Lus. Syst. Nat. p . 608. n°. 15. 

— Faun. Suec. n°. 586. 
Curculio frumentarius. FAB. Syst. Ent. p . 133. n°. 34. 
Attelabus frumentarius. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p . 392. n°. 35. — Syst. Eleut. 2. 

p . 427. n°. 59. 
Curculio sanguineus. DEG. Mem. Ins. tom. 5. p. 251. nº. 40. 
Rhinomacer sanguineus. Act. nidros. 3. 391. 
Act. Stockolm. 1750. p . 186. n°. 1. 
Curculio frumentarius. PAYK. Monogr. p . 139. n°. 130. — Faun. Suec. 3. 

p . 177. n°. 10. 
LEUWENH. Arcan. 168. aug. 6. p . 85. fig. 1. 
Apion frumentarium. HERBST. Coleopt. 7. tab. 102. fig. 6. 
Rhinomacer frumentarius. CLAIRV. Ent. Helv. I. p. 108. tab. 13. fig. 1. 2. 
Attelabus frumentarius. PANZ. Faun. Germ. 20. 14. 

Corpus totum rubrum, oculis nigris. Rostrum cylindricum incurvum mediocre. 
Thorax subcylindricus antice vix angustatus. Elytra ovata striata, striis punc-
tatis. 

Il est entièrement rouge, les yeux seuls sont noirs. La trompe est 
cylindrique, un peu courbée, de longueur moyenne. Le corcelet est 
presque cylindrique, à peine plus étroit à sa partie antérieure. Les 
élytres sont ovales: elles ont des stries fortement pointillées. 

Il se trouve au nord de l'Europe, sur les grains trop long-temps 
conservés. Il est rare aux environs de Paris. 

48. APION rufirostre. 
APION rufirostre. ATTELABE. Pl. 3. fig. 48. 

A. noir; moitié de la trompe et pattes fauves. 
Coléoptères, Tome V. E 
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A. nigrum rostro dimidiato pedibusque rufis. 
Attelabus rufirostris. FAB. Ent. Syst. Em. 2. pag. 390. nº. 26. — Syst. Eleut. 2. 

p . 424. nº. 43. 
Curculio rufirostris. Ross. Faun. Etrusc. tom. 1. p . 114. nº. 293. 
Apion rufirostre. HERBST. Coleopt. 7. tab. 102. fig. 10. 
Magnitudo et statura præcedentium. Antennæ rufæ. Rostrum cylindricum, 

incurvum, basi nigrum a medio ad apicem rufum, ore nigro. Thorax punctatus 
niger, antice angustior. Elytra nigra, ovato-oblonga, striato-punctata: corpus 
nigrum cinereo pubescens. Pedes rufi. 

Il ressemble aux précédens. Les antennes sont fauves. La trompe est 
alongée, courbée, cylindrique, noire jusqu'au milieu, et fauve du 
milieu à l'extrémité, avec la bouche noire. Le corcelet est noir, légè­
rement chagriné, un peu plus étroit à sa partie antérieure. Les élytres 
sont ovales-oblongues, noires; elles ont des stries pointillées. Le des­
sous du corps est noir et couvert de poils serrés, cendrés. Les pattes 
sont fauves. 

Il se trouve en Angleterre, en Italie. 
Du cabinet de M. Bosc. 

49. APION flavipède. 
APION flavipes. ATTELABE. Pl. 3. fig. 49. 

A. ovale-oblong, noir, avec les cuisses jaunes. 
A. ovato-oblongum nigrum, femoribus luteis. 
Attelabus flavipes. Encyclop. Ins. tom. 4 . p . 282. n°. 23. 
Curculio flavipes longirostris ater femoribus luteis. FAB. Syst. Ent. p . 133. 

n°. 33. 
Attelabus flavipes. FAB. Ent. Syst. 2. p . 391. n°. 33. — Syst. Eleut. 2. p . 427. 

n°. 57. 
Rhinomacer subglobosus, niger, striatus femoribus rufis. GEOFF. Ins. tom. I. 

p . 272. n°. 8. 
Rhinomacer fulvipes. FOURC. Ent. Par. I. p . 144. n°. 8. 
Curculio flavipes. PAYK. Monogr. p . 143. n°. 135. — Faun. Suec. 3. p . 182. 

n°. 17. 
Apion flavipes. HERBST. Coleopt. 7. tab. 102. fig. 5. An potius Apion flavi-

femoratum tab. 103. fig. 2 ? 
Attelabus flavipes. PANZ. Faun. Germ. 20. 13. 
Corpus nigrum. Rostrum cylindricum, incurvum, tenue, thorace longius. 
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Thorax punctatus subcylindricus, antice vix angustatus. Elytra ovata striata 
striis punctis impressis punctisque elevatis alternis. Pedes nigri femoribus tibiis-
que anticis flavis. 

Il ressemble au précédent; mais il est plus petit et ses élytres sont 
plus ovales. Tout le corps est noir et luisant. La trompe est cylin­
drique, courbée, déliée, plus longue que le corcelet. La tête est petite 
et les yeux ne sont presque pas saillans. Le corcelet est pointillé, étroit, 
presque cylindrique. Les élytres ont des stries pointillées bien mar­
quées. Les pattes sont noires, avec les cuisses et les jambes antérieures 
jaunes. 

Il se trouve en Europe, sur différentes fleurs; mais plus ordinaire­
ment sur les fleurs composées. 

50. APION rayé. 
APION albovittatum. ATTELABE. Pl. 5. fig. 50. 

A. noirâtre, couvert d'un duvet cendré; côtés du corcelet et raie sur 
les élytres blanchâtres. 

A. fuscum, cinereo pubescens, thoracis lateribus vittaque elytrorum, albis. 
Apion albovittatum. HERBST. Coleopt. 7. tab. 103. fig. 4. 
Statura et magnitudo præcedentium. Antennæ ferrugineæ. Rostrum tenue 

arcuatum nigrum longitudine thoracis. Caput nigrum. Thorax subcylindricus 
antice paulo angustior, fuscus cinereo pubescens lateribus albidis. Elytra ovata 
vix striata fusca cinereo pubescentia margine vittaque irregulari media alba. 
Pedes ferruginei tarsis femorumque basi fuscis. 

Il ressemble aux précédens, pour la forme et la grandeur. Les 
antennes sont ferrugineuses. La trompe est mince, courbée, noire, de 
la longueur du corcelet. Celui-ci est presque cylindrique, un peu plus 
étroit en avant; il est noirâtre, légèrement couvert de poils cendrés, 
avec les côtés blanchâtres. Les élytres sont ovales, finement striées, 
noirâtres, avec un duvet cendré, les côtés et une ligne au milieu irré­
gulière, blanchâtres. Les pattes sont fauves, avec les tarses et la base 
des cuisses noirs. 

Il se trouve en France, en Allemagne. 

51. APION longirostre. 
APION longirostre, ATTELABE. Pl. 5. fig. 51. a. b. 

E ij 
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A. noir, couvert d'un léger duvet gris; pattes fauves, avec les tarses 

obscurs. 
A. nigrum, cinereo pubescens, pedibus flavis tarsis fuscis. 
Præcedentibus paulo oblongius. Antennæ nigræ. Rostrum tenue, nigrum, in 

uno sexu longitudine corporis. Corpus nigrum, cinereo pubescens. Elytra 
oblonga, striata. Pedes flavi tarsis solis fuscis. 

Les antennes sont noires ou d'un brun noir. La t rompe, dans l 'un 
des deux sexes, est aussi longue que le corps, et dans l 'autre , elle n'est 
guère plus longue que le corcelet: elle est noire, mince , peu courbée. 
Le corcelet est légèrement chagriné, noir et couvert d'un duvet cendré. 
Les élytres sont oblongues, noires, striées, couvertes, comme le cor­
celet et le dessous du corps, d'un léger duvet cendré. Les pattes sont 
jaunes, avec les tarses noirâtres. 

Il se trouve aux environs de Constantinople, sur diverses fleurs. 

52. APION brevirostre. 
APION brevirostre. ATTELABE. Pl. 3. fig. 52. 

A. noir , légèrement couvert de poils cendrés; trompe à peine de la 
longueur du corcelet. 

A. nigrum cinereo pubescens, rostro vix thoracis longitudine. 
Apion brevirostre. HERBST. Coleopt. 7. tab. 103. fig. 10. 
A præcedentibus differt corpore nigro cinereo pubescente, rostro paulo cras-

siori et breviori; elytris ovatis basi laterali vix gibbis. 

Il diffère des précédens en ce que le corps est noir et parsemé de 
poils cendrés: la trompe est un peu plus grosse et un peu plus courte. 
Le corcelet est fortement ponctué. Les élytres sont ovales, peu r en ­
flées, striées avec des points enfoncés entre les stries, d'où partent des 
poils cendrés: on voit aussi sortir quelques poils du fond des stries: la 
base latérale est peu élevée en bosse. 

Il se trouve aux environs de Paris , en Allemagne. 
Du cabinet de M. Latreille. 

53. APION marchique. 
APION marchicum. ATTELABE. Pl. 3. fig. 53. 

A. noir; corcelet d'un noir bronzé, fortement ponctué; élytres ovales, 
bleuâtres, glabres, avec des stries ponctuées. 
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A. nigrum, thorace punctato ovato nigro-æneo, elytris ovatis punctato-striatis 

glabris. 
Apion marchicum. HERBST. Coleopt. 7. tab. 103. fig. 7. 
Ap. æneo duplo minus. Antennæ nigræ. Rostrum cylindricum incurvum lon-

gitudine thoracis. Caput punctatum nigrum aut nigro-æneum. Oculi prominuli. 
Thorax cylindrico-ovatus valde punctatus. Elytra ovato-oblonga punctato-striata 
cyanea, glabra. 

Il a la forme oblongue de l'Apion bronzé, et il est une fois plus petit. 
Les antennes sont noires. La trompe est noire, cylindrique, un peu 
courbée, de la longueur du corcelet. La tête est pointillée, noire ou 
d'un noir un peu bronzé. Les yeux sont un peu saillans. Le corcelet est 
étroit, presque cylindrique, un peu renflé au milieu, fortement ponc­
tué, noir ou d'un noir peu bronzé. Les élytres sont bleues, ovales, 
striées, glabres. Le dessous du corps et les pattes sont noirs. 

Il se trouve en Allemagne. 
Du cabinet de M. Latreille. 

54. APION abrité. 
A P I O N apricans. ATTELABE. Pl. 3. fig. 54. 

A. noir, antennes et pattes fauves; élytres ovales, oblongues, pres­
que raboteuses. 

A. nigrum, antennis pedibusque rufis, elytris ovatooblongis subscabris. 
Apion apricans. HERBST. Coleopt. 7. tab. 103. fig. 5. 
Differt ab Ap. flavipede corpore minore et elytris magis oblongis minus nitidis. 

Antemiæ uti pedes flavescentes tarsissolis fuscis. Thorax scaber haud punctatus. 

Il est plus petit que l'Apion flavipede. Les antennes sont d'un jaune 
fauve. Tout le corps est noir. La trompe est mince, courbée, plus longue 
que le corcelet. Celui-ci est raboteux. Les élytres sont ovales, striées; 
les intervalles des stries sont moins lisses que dans le précédent. Les 
pattes sont d'un jaune fauve, avec les tarses noirâtres. 

Il se trouve en Allemagne. 
Du cabinet de M. Latreille. 
55. APION noir. 

A P I O N nigrum. ATTELABE. Pl. 3. fig. 55. 
A. noir oblong, légèrement pubescent; élytres striées, un peu rabo­

teuses. 
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A. nigrum oblongum pubescens, elytris striatis, scabriusculis. 
Apion nigrum. HERBST. Coleopt. 7. tab. 103. fig. 11. 
Ap. cyaneo duplo minus. Corpus nigrum pilis cinerascentibus rarioribus 

adspersum. Rostrum tenue incurvum thorace longius. Thorax punctulatus punc-
toque oblongo postico impresso. Elytra striata scabra, ovato-oblonga, basi 
laterali gibba. 

Il est une fois plus petit et un peu plus alongé que l'Apion bleuet. 
Tout le corps est noir, légèrement pubescent. La trompe est mince, 
un peu courbée, plus longue que le corcelet. Celui-ci est finement poin­
tillé. Les élvtres sont un peu raboteuses, et elles ont une légère gibbo-
sité à leur base latérale: les stries ne sont point lisses ni régulièrement 
pointillées comme dans la plupart des espèces. 

Il se trouve en Allemagne. 
Du cabinet de M. Latreille. 
56. APION Puce. 

APION Malvae. ATTELABE. Pl. 3. fig. 56. 
A. ovale-oblong noirâtre, couvert d'un duvet cendré, élytres et 

pattes testacées. 
A. oblongum nigrum cinereo pubescens, elytris pedibusque testaceis. 
Attelabus Malvae. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 235. n°. 22. 
Curculio Malvae. FAB. Syst. Ent. p. 132. n°. 30. 
Attelabus Malvae, griseus elytris pedibusque testaceis. FAB. Ent. Syst. Em. 2. 

p . 391. n°. 32. — Syst. Eleut. 2. p . 426. n°. 56. 
Rhinomacer subglobosus villosus niger pedibus elytrisque rufis. GEOFF. Ins. 

t om. I. p . 272. n° . 9. 
Rhinomacer minutus. FOURC. Ent. Par. I. p . 115. n°. 9. 
Minutum. Antennæ testaceæ clava fusca. Rostrum nigrum cylindricum incur-

vum, thorace brevius. Caput, thorax, corpus subtus nigra pilis cinereis tecta. 
Thorax antice paulo angustior. Elytra ovata striata, testacea basi fusca pilis cine­
reis tecta. Pedes testacei. 

Il est très-petit. Les antennes sont testacées, avec la masse obscure. 
La trompe est noire, cylindrique, plus courte que le corcelet. La 
tête, le corcelet et le dessous du corps sont noirs, couverts d'un duvet 
cendré. Le corcelet est un peu plus étroit à sa partie antérieure. Les 
élytres sont ovales, striées, testacées avec la base obscure, et cou­
vertes d'un duvet cendré. Les pattes sont testacées. 

Il se trouve en Europe, sur différentes plantes. 
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57. APION fascié. 

APION fasciatum. ATTELABE. Pl. 3. fig. 57. 
A. b run , couvert d'un duvet cendré; élytres avec deux bandes 

brunes, ondées, peu marquées; antennes et pattes pâles. 
A. fuscum griseo pubescens, elytris fasciis duabus undatis fuscis, antennis 

peclibusque pallidis. 

Attelabus fasciatus. Encyclop. Ins. tom. 4. p . 283. n°. 23. 
Curculio vernalis. PAYK. Monogr. p. 108. n°. 129. — Faun. Suec. 3. 133. n°. 18. 
Attelabus vernalis nigricans elytris cinereis: fasciis duabus nigris, pedibus 

rufis. FAB. Ent. Syst. 2. p . 392. n°. 36. — Syst. Eleut. 2. p. 427. n°. 60. 
Apion vernale. HERBST. Coleopt. 7. tab. 102. fig. 12. 

Statura et magnitudo Ap. Malvæ. Corpus oblongum nigrum aut fusco-testa-
ceum pilis cinereis tectum. Thorax cylindricus incurvus longitudine thoracis. 
Thorax antice angustior. Elytra striata fasciis duabus glabris undatis fuscis. Pedes 
testacei. 

Il ressemble, pour la forme et la grandeur, à l'Apion Puce. Le corps 
est alongé, noirâtre ou d'un fauve obscur, couvert de poils cendrés. 
La trompe est courbée, cylindrique, de la longueur du corcelet. 
Celui-ci est un peu plus étroit à sa partie antérieure. Les élytres sont 
ovales, striées et marquées de deux bandes glabres, ondées, noirâtres. 
Les pattes sont fauves. 

Il se trouve en Europe, sur différentes fleurs. 

CINQUIEME DIVISION. 

R A M P H E . 

Antennes en masse, insérées à 
la base de la trompe. 

Trompe mince, alongée. 
Tête enchâssée dans le corcelet. 

Antennules.. . . 
Mandibules.... 
Corps ovale. 

Divisio QUINTA. 

RAMPHUS. 

Antennæ clavatæ, rostri ba-
seos insertæ. 

Rostrum tenue, elongatum. 
Caput intra thoracem inclu-

sum. 
Palpi.... 
Mandibulæ.... 
Corpus ovatum. 
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58. RAMPHE flavicorne. 

RAMPHUS flavicornis. ATTELABE. Pl. 3. fig. 58. a. b. c. 
R. noir, luisant; antennes jaunes, avec la masse obscure. 
R. niger, nitidus, antennis flavis, clava fusca. 
Ramphus flavicornis niger, ovatus, antennis flavis, clava obscura. CLAIRV. 

Ent. Helv. I. p . 104. tab. 12. 
Ramphus flavicornis. LATR. Gen. Ins. et Crust. 2. p . 250. 

Magnitudo Pulicis. Corpus ovatum, nigrum glabrum. Antennæ flavæ clava 
fusco-flavescente. Thorax convexus punctatus. Elvtra punctato-striata. Femora 
incrassata. Varisat thorace linea brevi vix impressa. 

Il n'est pas plus grand qu'une Puce. Les antennes sont jaunes, avec 
la masse un peu obscure. Tout le corps est noir, luisant. Le corcelet 
est convexe, pointillé. Les élytres ont des stries pointillées: elles sont 
ovales, un peu renflées. Les cuisses sont fort grosses. 

Il se trouve en France, en Allemagne, en Suisse, sur le prunier 
épineux. 

59. RAMPHE tomenteux. 
RAMPHUS tomentosus. ATTELABE. Pl. 3. fig. 59. 

R. noir, couvert d'un duvet gris; antennes obscures. 
R. niger, cinereo tomentosus antennis fuscis. 
Magnitudo præcedentis a quo differt thorace paulo convexiori, antennis fuscis 

corpore cinereo tomentoso. 

Il ressemble au précédent, mais il en diffère par le corcelet, un peu 
plus convexe, un peu moins aminci antérieurement; par le corps cou­
vert de poils courts cendrés, par les élytres dont les stries sont moins 
apparentes. 

Il m'a été envoyé de Genève par M. Walner , sous le nom d'Or-
chestes tomentosus. 

N°. 82. 



Nº. 82. BRACHYCERE. 
BRACHYCERUS. 

Ce genre, que j'ai établi il y a près de vingt ans, dans l'Encyclopédie 
Méthodique, et que j'ai ainsi nommé de deux mots grecs, dont l'un, 
B/>Λ;^, court, et l'autre, K£p0$, antenne, est un des mieux caractérisés 
et un des plus faciles à distinguer de tous ceux qui forment la nom­
breuse famille des Charansons; aussi a-t-il été adopté par tous les 
Entomologistes qui, depuis lors, se sont occupés des Coléoptères. 

Les Brachycères ressemblent à quelques espèces de Charansons que 
nous avons rangés dans la huitième division de ce genre; mais ils en dif­
fèrent entr'autres, par les antennes droites et courtes, et par les tarses 
filiformes, sans houppes en-dessous. D'ailleurs les Brachycères ont un 
port qui leur est particulier et qui les fait reconnoître au premier coup-
d'oeil: leur trompe est courte, grosse, inégale, raboteuse, inclinée: les 
élytres approchent de la forme ovale ou globuleuse; elles sont réunies 
par leur suture dans toutes les espèces, et elles ne peuvent s'ouvrir, ce 
qui est assez rare parmi les Charansons. 

Les Brachycères diffèrent encore de tous les insectes qui appar­
tiennent à la famille des Charansons, par leur manière de vivre: privés 
d'ailes, ils ne fréquentent point les fleurs et les feuilles des végétaux, 
comme ces derniers; mais ils se trouvent toujours par terre, dans les 
endroits les plus secs et les plus stériles. Et quoiqu'en général les coléop­
tères qui n'ont point d'ailes soient dédommagés de cette privation par 
une plus grande agilité dans les jambes, ainsi qu'on le voit dans les 
Anthies, dans les Tènèbrions et dans les Pimelies, les Brachycères, 
avec des jambes assez longues et assez fortes, ne peuvent se mouvoir et 
marcher qu'avec assez de lenteur. 

Les antennes des Brachycères (Pl. 1. fig. 1. a. a.) sont plus courtes que 
la tête, et ne sont point coudées; elles grossissent insensiblement et 
paroissent n'être composées que de neuf articles, dont le premier n'est 
guère plus long que les autres, les suivans sont courts et coupés carré­
ment par les bouts; le dernier, le plus gros et le plus long de tous, est 
tronqué à son extrémité. Elles ont leur insertion dans une rainure vers 
le milieu latéral de la trompe. 

Coléoptères. Tome V. F 
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La bouche est placée à l'extrémité d'une espèce de trompe cornée, 

ordinairement très-grosse. On n'apperçoit point de lèvre supérieure. 
Les mandibules (b) sont courtes, un peu comprimées, cornées, mul-
tidentées. Les mâchoires (c) sont très-courtes, un peu comprimées, 
cornées et un peu avancées extérieurement, coriacées et ciliées tout le 
long du bord interne. La lèvre inférieure (d) est cornée, presque 
figurée en coeur. Les antennules antérieures (e) sont courtes et com­
posées de quatre articles, dont le premier est grand, dilaté exté­
rieurement, avancé en pointe aiguë, laquelle dépasse de beaucoup 
les autres articles; les deux suivans sont petits, courts, égaux entre 
eux; le dernier est très-petit et beaucoup plus étroit que les autres. 
Elles sont insérées à la partie supérieure de la mâchoire. Les anten­
nules postérieures (f) sont très-courtes et composées de trois arti­
cles, dont le premier est le plus gros et le dernier est très-petit. 
Elles sont insérées, l'une à côté de l'autre, à l'extrémité de la lèvre 
inférieure. 

La tête est arrondie postérieurement, et enchâssée dans le corcelet; 
elle est inclinée, et se termine, comme nous l'avons dit, en une espèce 
de trompe. Les yeux sont placés sur les côtés de la tête, à la naissance 
de la trompe; ils ne sont point saillans, mais aplatis et très-lisses; 
la partie supérieure de l'orbite est élevée, dans quelques espèces, en 
forme d'oreille. 

Le corcelet est plus large que la tête, plus étroit que les élytres, 
ordinairement raboteux, irrégulièrement sillonné, quelquefois angu­
leux ou épineux sur les côtés. 

Les élytres sont ordinairement ovales. Elles embrassent l'abdomen 
par les côtés, et sont réunies à leur suture: elles sont presque toujours 
tuberculées ou épineuses. Il n'y a point d'ailes au-dessous, et on n'ap­
perçoit point d'écusson. 

Les pattes sont assez longues. Les cuisses de toutes les espèces que 
j'ai eu occasion de voir ne sont point dentées. Les jambes sont presque 
cylindriques, un peu arquées intérieurement vers leur extrémité. Les 
tarses sont filiformes, sans houppes; les trois premiers sont égaux 
entr'eux, et terminés en-dessous par deux petites appendices; le der­
nier article, un peu plus gros que les autres et un peu renflé à son extré­
mité, est terminé par deux ongles crochus assez forts. 
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Le corps de presque tous les Brachycères est plus ou moins couvert 

d'une poussière écailleuse, imbriquée, qui se détache aisément, et que 
l'insecte perd en vieillissant. 

Ces insectes se trouvent presque tous dans les pays étrangers, et, ce 
qui est bien remarquable, il n'y a jusqu'à présent que l'ancien conti­
nent, depuis le midi de l'Europe jusqu'au cap de Bonne-Espérance et 
Madagascar, depuis la Mésopotamie et la Perse jusqu'au sud de l'Ara­
bie, qui nous en aient fourni quelques espèces. Personne, je crois, n'en 
a encore reçu, ni de l'Amérique, ni des îles de l'océan Pacifique, ni de 
celles qui sont au sud et au sud-est de l'Indostan. 

Nous n'avons encore aucune connoissance des larves. 

BRACHYCÈRE. 
CARACTÈRE GENERIQUE. 

Antennes courtes, grossissant 
insensiblement, composées de neuf 
articles, dont le premier peu alon-
gé, peu renflé, les autres très-
courts; le dernier plus gros, plus 
long et tronqué. 

Point de lèvre supérieure. 
Mandibules courtes, cornées, 

comprimées, intérieurement den­
tées. 

Mâchoires cornées, compri­
mées, intérieurement coriacées, 
ciliées. 

Lèvre inférieure cornée, trian­
gulaire. 

Quatre antennules inégales. Les 
antérieures quadriarticulées: pre­
mier article très-dilaté, terminé 
extérieurement en épine longue, 

BRACHYCERUS. 

CHARACTER GENERIS. 

Antennæ breves, extrorsum 
crassiores, novemarticulatæ: ar­
ticula primo longiori; reliquis 
brevissimis; ultimo crassiori, lon­
giori, truncato. 

Labium superius nullum. 
Mandibulæ breves, corneæ, com­

pressée, intus dentatæ. 

Maxillæ corneæ, compressae, 
intus coriaceæ, ciliatæ. 

Labium inferius, corneum, 
triangulare. 

Palpi quatuor inæquales. An-
tici quadriarticulati: articulo pri­
mo valde dilatato, extus in spi-
nam porrectam acutam termi-

F ij 
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E S P È C E S . 
I. Corcelet épineux ou anguleux. 

1. BRACHYCÈRE aptère. 
BRACHYCERUS apterus. Pl. 1. fig. 3. a. b. 

B. noir; corcelet épineux, avec un enfoncement cruciforme; corps 
avec des taches ferrugineuses. 

B. thorace spinoso, cruce impressa, corpore nigro ferrugineo maculato. 
Encyclop. Méth. INSECTES. Tom. 5. p . 183. n°. 1. 

Brachycerus apterus. FAB. Entom. Syst. Em. tom. I. pars 2. pag. 379. n°. 1. 
— Syst. Eleut. tom. 2. pag. 412. n°. 1. 

Curculio apterus. LINN. Syst. Nat. p . 619. n°. 95. 
Curculio apterus. FAB. Syst. Ent. p. 154. nº. 142. 
Curculio apterus. SPARRM. NOV. Act. Stockh. p . 54. tab. 3. f. 31. 
Curculio cruciatus. DEG. Mem. Ins. tom. 5. p. 275. n°. 9. 
Curculio ornatus. DRURY. Illust. of Ins. tom. 2. tab. 3. 
VOET. Coleopt. pars 2. tab. 33. fig. A. 
Brachycerus apterus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 101. fig. 1. 

Ptostrum breve, crassum, inæquale, nigrum. Thorax spinosus, tuberculatus, 
rugosus, dorso cruce impressa, niger ferrugineo maculatus. Elylra ovata, con-
nata, nigra fusco-ferrugineo maculata. Abdomen trifariam ferrugineo macula-
tum. Pedes glabri femoribus annulo ferrugineo. 

La trompe est noire, grosse, courte, marquée d'élévations longitu­
dinales. Les antennes sont noires. Le corcelet est épineux, noir, avec 
quelques taches ferrugineuses peu distinctes: la partie supérieure est 
raboteuse, inégale, marquée au milieu d'un enfoncement en croix. 

aiguë; les deux suivans courts, 
cylindriques, égaux; le dernier 
très-petit. Les postérieures triar-
ticulées, très-courtes: premier ar­
ticle un peu plus gros que le se­
cond; le dernier très-petit. 

nato; secundo tertioque brevissi-
mis, cylindricis, æqualibus; quar­
to minimo angustiori. Postici 
triarticulati brevissimi: articula 
primo majori, ultimo minimo. 
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Les élytres sont noires, avec des taches ferrugineuses presque réunies, 
peu distinctes, si ce n'est sur les côtés. L'abdomen a trois rangées de 
ces mêmes taches mieux marquées. Les pattes sont noires, un peu 
chagrinées, avec une tache ferrugineuse sur les cuisses. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 

2. BRACHYCÈRE tacheté. 
BRACHYCERUS maculatus. Pl. 2. fig. 8. 

B. noir; corcelet épineux; élytres ferrugineuses, avec des taches 
noires. 

B. thorace spinoso, niger, elytris fusco-ferrugineis nigro maculatis. Encyclop. 
Méth. Ins. tom. 5. p . 185. n°. 2. 

Præcedente minor. Rostrum breve nigrum. Thorax spinosus, inæqualiter sul-
catus, niger ferrugineo maculatus. Elytra ovata, connata fusco-ferruginea maculis 
plurimis seriatis nigris. Pedes nigri. 

Il est plus petit que le précédent. La trompe est courte et noire. Le 
corcelet est épineux, irrégulièrement sillonné, noir, avec quelques 
taches ferrugineuses. Les élytres sont ovales, presque globuleuses, réu­
nies, de couleur ferrugineuse obscure, avec quelques petites taches 
noires. Les pattes sont noires. 

Il a été apporté vivant de Madagascar par feu Bruguiere. 
Du cabinet de M. Dufresne. 

3. BRACHYCÈRE ferrugineux. 
BRACHYCERUS ferrugineus. Pl. 3. fig. 28. 

B. noir, couvert d'écaillés ferrugineuses; corcelet très-épineux; 
élytres avec de très-petits tubercules noirs. 

B. niger ferrugineo squamosus, thorace acute spinoso, elytris tuberculis incons-
picuis nigris. 

Affinis B. aptero, at differt. Caput nigrum littera V notatum. Thorax acute 
spinosus ferrugineus supra niger elevatus cruce impressa ut in B. aptero. Elytra 
lævia ferruginea nigro leviter tuberculata. 

Il est un peu plus petit que le Brachjcère aptère, dont il diffère prin­
cipalement par le corcelet plus épineux, marqué de quelques petits 
tubercules; et par les élytres, sur lesquelles on remarque quelques 
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tubercules peu élevés, peu marqués, noirs. Le dessous du corps est 
noir, avec une rangée de taches ferrugineuses de chaque côté. 

Il se trouve à Madagascar. 
Du Muséum d'Histoire naturelle. 

4. BRACHYCÈRE dentelé. 
BRACHYCERUS scalaris. Pl. 2. fig. 18. 

B. noir; corcelet épineux, sillonné; élytres lisses, rouges, avec des 
lignes longitudinales, noires, dentelées. 

B. thorace spinoso sulcato, niger elytris lævibus lineis dentatis rufis. Encyclop. 
Méth. Ins. tom. 5. p . 185. n°. 5. 

Curculio scalaris. FAB. Gen. Ins. Mant. p. 228. 
Brachycerus scalaris. FAB. Entom. Syst. Em. 2. p . 38o. n°. 3. — Syst. Eleut. 2. 

p . 412. nº. 3. 

Similis Brach. aptero, at minor. Rostrum nigrum crassum, p lanum, vix 
foveatum. Thorax fusco-ferrugineus, sulcis quinque. Elytra ovata connata, 
lævia ferruginea lineis plurimis nigris, dentatis. Corpus subtus nigrum. Pedes 
fusco-ferruginei. 

Il ressemble au Brachycère aptère, mais il est une fois plus petit. 
Les antennes sont noires. La trompe est courte, noire, plane en-dessus, 
avec quelques enfoncemens peu marqués. Le corcelet est d'un brun 
plus ou moins foncé, épineux, avec cinq enfoncemens irréguliers, 
bien marqués. Les élytres sont ovales, lisses ou finement pointillées, 
rougeâtres, avec des lignes longitudinales, dentelées, irrégulières, 
noires. Le dessous du corps est noir. Les pattes sont d'un brun plus 
ou moins foncé. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 

5. BRACHYCÈRE renflé. 
BRACHYCERUS obesus. Pl. 1. fig. 1. a. b. 

B. noir; corcelet épineux, sillonné; élytres brunes, avec des points 
enfoncés noirs. 

B. thorace spinoso sulcato, niger elytris brunneis punctis impressis nigris. 
Encyclop. Méth. Ins. tom. 5. p . 184. n°. 6. 

Curculio obesus. FAB. Syst. Entom. App. p . 822. 
Brachycerus obesus. FAB. Entom. System. Em. 2. p . 580. nº. 4 . — Syst. Eleut. 2. 

p . 413. nº. 4. 
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Curculio tuberculatus. DEG. Mem. Ins. tom. 7. p. 658. nº. 63. pl. 49. fig. 8. 
Curculio obesus. FUESLY. Archiv. Coleopt. App. pag. 167. tab. 45. fig. 8. 
Curculio aedematosus. SULZ. Hist. Ins. tab. 4. fig. 10. 
Curculio obesus. SPARRM. Nov. Act. Stockh. 1785. tab. 3. fig. 32. 
Curculio afer. WULF. Ins. Cap. tab. 1. fig. 11. a. b. 
Curculio obesus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 101. fig. 2. 

Similis præcedenti at differt rostro inæquali magis impresso, thorace utrinque 
inæqualiori, elytris punctis impressis haud seriatis. 

Il ressemble beaucoup au précédent, dont il paroît d'abord n'être 
qu'une variété, mais il en diffère par la trompe qui a des enfoncemens 
plus profonds; par le corcelet, dont les deux sillons latéraux sont joints 
par un enfoncement transversal; enfin par les élytres, qui ont des 
points enfoncés bien marqués, qui ne sont point en stries. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 

6. BRACHYCÈRE globuleux. 
BRACHYCERUS globosus. Pl. 2. fig. 10. a. b. 

B. noir; corcelet épineux, sillonné; élytres lisses, presque globu­
leuses; corcelet et pattes avec des taches cendrées. 

B. thorace spinoso sulcato, elytris lævibus, niger thorace pedibusque cinereo 
maculatis. Encyclop. Méth. Ins. tom. 5. p . 184. n°. 7. 

Curculio globosus. FAB. Syst. Ent. p . 153. nº. 135. 
Brachycerus globosus. FAB. Entom. Syst. Em.2 . p . 381. n º .5 . — Syst. Eleut. 2. 

p . 413. n°. 6. 
Brachycerus globosus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 101. fig. 7. 

Præcedentibus paulo minor. Caput atrum. Rostrum breve, crassum, bisulca-
tum. Thorax ut in B. scalari quinque sulcatum, postice lateribusque squamis 
cinereo-ferrugineis. Elytra connata, lævia, nullo modo punctata. Pedes nigri 
squamis cinereo-ferrugineis maculati. Abdomen bifariam cinereo maculatum. 

Il ressemble aux deux précédens, mais il est un peu plus petit. Le 
corps est noir. La trompe a deux enfoncemens à sa partie supérieure. 
Le corcelet a cinq sillons semblables à ceux du B. dentelé; mais on y 
remarque sur les côtés et sur le bord postérieur, des écailles d'une cou­
leur cendrée, quelquefois un peu ferrugineuse. Les élytres sont ovales, 
presque globuleuses, lisses, sans points enfoncés. L'abdomen a deux 
rangées de taches, et les pattes ont le dessous des cuisses, un anneau 
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en dessus, la partie supérieure et la partie inférieure des jambes cou­
verts d'écailles cendrées, quelquefois ferrugineuses. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 

7. BRACHYCÈRE pointillé. 
BRACHYCERUS punctulatus. Pl. 3. fig. 37. 

B. ferrugineux, corcelet épineux sillonné; élytres avec des points 
noirs peu enfoncés. 

B. thorace spinoso trisulcato ferrugineus, elytris punctatis nigris vix impressis. 
Differt a Brach. scalari cui valde affinis punctis numerosis distinctis nigris 

parum impressis elytrorum. Corpus subtus fusco-ferrugineum. 

Il ressemble beaucoup au Brachycère dentelé, dont il diffère prin­
cipalement par les élytres, qui sont ferrugineuses et parsemées d'un 
grand nombre de points noirs, distincts, peu enfoncés. Le corcelet est 
ferrugineux, marqué de trois sillons et d'un enfoncement postérieur 
vers l'angle latéral. Le dessous du corps est d'un brun noir. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 

8. BRACHYCÈRE chagriné. 
BRACHYCERUS scabrosus. Pl. 2. fig. 11. 

B. noir; corcelet épineux, canaliculé; élytres avec des points élevés, 
en stries. 

B. niger, thorace spinoso canaliculato, elytris punctis elevatis striatis. Ency-
clop. Méth. Ins. tom. 5. p . 184. n°. 8. 

Brachycerus cordiger. FAB. Syst. Eleut. tom. 2. p . 413. 

Magnitudo B. scalaris. Totus ater. Rostrum planum punctatum. Thorax cana-
liculatus punctatus, utrinque spinosus. Elytra ovata scabra punctis elevatis 
seriatis. 

Il est de la grandeur du Brachycère dentelé. Tout le corps est noir. 
Les antennes ont leur premier article un peu plus long que les autres, 
et en masse. La trompe est plane, pointillée. La tête est presque toute 
cachée dans le corcelet. Celui-ci est épineux, pointillé, marqué d'un 
sillon plus enfoncé en arrière qu'en avant. Les élytres sont ovales, 
chagrinées par des points élevés, serrés, rangés en stries. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
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9. BRACHYCÈRE verruqueux. 

BRACHYCERUS verrucosus. Pl. 1. fig. 2. 
B. noir; corcelet épineux, chagriné, avec deux lignes élevées; élytres 

avec deux rangées de tubercules verruqueux. 

B. thorace spinoso scabro lineis duabus elevatis, elytris scabris tuberculis 
verrucosis duplici serie. Encyclop. Métb. Ins. tom. 5. p. 184. n°. 9. 

Brachycerus verrucosus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 101. fig. 9. 

Magnitudo B. scalaris. Corpus nigro-cinereum. Rostrum breve, planum, sub-
scabrum postice littera V notatum. Thorax acute spinosus, scaber, dorso lineis 
duabus elevatis alteraque media minori. Elytra ovata, scabra, tuberculis verru­
cosis duplici serie. Pedes scabri, tibiis posticis extus spinosis. 

Il est de la grandeur du Brachycère dentelé. Tout le corps est d'un 
noir plus ou moins cendré. La trompe est plane, un peu raboteuse, 
légèrement marquée en arrière d'une ligne élevée en forme de V. Le 
corcelet est très-épineux, chagriné, marqué au milieu de trois lignes 
longitudinales élevées, dont une très-petite. Les élytres sont ovales, cha­
grinées, marquées de deux rangées de tubercules distincts ou réunis 
par une ligne élevée. Les pattes sont chagrinées: on remarque deux 
petites épines aux jambes postérieures. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 

10. BRACHYCÈRE barbaresque. 
BRACHYCERUS barbarus. Pl. 2. fig. 15. a. b. 

B. noir, corcelet presque épineux, inégal; élytres avec deux éléva­
tions longitudinales ondées, et les côtés tubercules. 

B. niger , thorace subspinoso, elytris angulo duplici undato lateribusque 
punctis elevatis scabris. Encyclop. Méth. Ins. tom. 5. p . 185, n°. 14. 

Curculio barbarus. LINN. Syst. Nat. pag. 617. nº. 88. 
Curculio barbarus. FAB. Syst. Ent. p . 152. n º . 134. 
Brachycerus barbarus. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p . 381. n°. 8. — Syst. Eleut. 2. 

p . 414. n°. 11. 
Brachycerus algirus. LATR. Gen. Crust. et Ins. tom. 2 . p . 253. 

Rostrum breve planum punctatum. Caput subcarinatum vix punctatum. Orbita 
oculorum vix prominula. Thorax angulatus valde punctatus inæqualis antice linea 
elevata sinuata sulcum formante in quo linea parum elevata conspicitur. Elytra 

Coléoptères. Tome V. G 
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rugosa in singulo lineis duabus elevatis sinuatis aut undatis lateribusque punctis 
elevatis confertis nullo modo seriatis. Corpus nigrum. 

Le corps de cette espèce est tout noir, quelquefois couvert, dans les 
enfonccmens, d'une poussière cendrée. La trompe est plane, ponc­
tuée. La tête est moins ponctuée: elle a une élévation en carène peu 
marquée, qui se réunit à la partie plane de la trompe. Le tour des 
yeux forme un petit rebord, mais n'est pas élevé comme clans les 
espèces congenères. Le corcelet est anguleux, inégal, fortement ponc­
t u é : il a à sa partie antérieure une élévation qui forme un sillon 
court, dans lequel on apperçoit à peine une petite ligne élevée. Les 
élytres ont quelques points élevés et quelques rides peu marquées, et 
deux lignes élevées, ondées, formant postérieurement des dentelures 
moins distinctes que dans les espèces suivantes: les côtés des élytres 
sont couverts de points élevés, nullement rangés en stries. 

Il se trouve sur la côte de Barbarie. 
Du Muséum d'Histoire naturelle. 

11. BRACHYCÈRE ondé. 
BRACHYCERUS undatus. Pl. 2. fig. 16. a. b. 

B. noir, corcelet anguleux, inégal, sillonné; élytres avec deux élé­
vations postérieurement dentées; orbite très-élevée. 

B. thorace subspinoso canaliculato, elytris lineis duabus elevatis postice den-
tatis; orbita valde prominula. 

Curculio algirus. Encyclop. Méth. Ins. tom. 5. p. 185. n°. 15. 
Brachycerus undatus thorace spinoso canaliculatoque, elytris lineis elevatis 

crispatis, corpore nigro. FAB. Eut. Syst. Supp. p . 162. — Syst. Eleut. tom. 2. 
p. 414. n°. 12. 

Brachycerus lacunatus. LATR. Gen. Ins. et Crust. tom. 2. p . 252. 
Statura Br. barbari at minor et differt orbita oculorum valde prominula, sulco 

thoracis longiori et lateribus elytrorum punctatis. 
Rostrum planum punctatum postice lineæ duæ brevissimæ elevatæ. Thorax 

punctatus. Elytra lineis duabus elevatis interiori undata exteriori dentata. 

Il ressemble beaucoup au Brachycère barbaresque; mais il est une 
fois plus petit. La trompe est plane, ponctuée, et a postérieurement 
deux lignes peu marquées, rapprochées, courtes, divergentes. L'orbite 
est très-élevée supérieurement. Le corcelet est anguleux, inégal, ponc­
tué et marqué au milieu d'un sillon qui s'étend jusqu'à sa base. Les 
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élytres sont rugueuses, marquées de deux élévations longitudinales, 
dont l'interne est ondée et l'extérieure est dentelée. Les côtés ont des 
enfoncemens irréguliers, et ensuite deux rangées de points enfoncés 
réguliers. Tout le corps est noir, avec une poussière cendrée dans les 
enfoncemens. 

Il se trouve dans tout le midi de l'Europe. 
La variété b a les élytres presque carrées, et les dentelures plus éle­

vées et plus arrondies: elle est des environs de Constantinople. 

12. BRACHYCÈRE égyptien. 
BRACHYCERUS aegyptiacus. Pl. 3. fig. 34. 

B. noir, corcelet épineux, marqué de cinq sillons; élytres avec deux 
lignes tuberculées et des points élevés sur les côtés. 

B. niger, thorace spinoso quinque sulcato; elytris lineis duabus tuberculorum 
punctisque lateralibus elevatis. 

Statura et magnitudo omnino B. undati a quo differt orbita nullo modo elevata 
sulcisque duobus brevissimis inter oculos, thorace quinque sulcato punctisque 
elevatis confertis ad latera elytrorum. 

Il ressemble beaucoup, pour la forme et la grandeur, au Brachycère 
ondé. La trompe est plane, ponctuée. L'orbite n'est point élevée, et 
on remarque deux enfoncemens oblongs assez profonds sur la tête. Le 
corcelet est anguleux et marqué de cinq enfoncemens longitudinaux: 
celui du milieu n'a aucune apparence de ligne élevée. Les élytres sont 
raboteuses et ont deux rangées de tubercules, on apperçoit sur les 
côtés des points élevés presque rangés en stries. Le corps est noir. 

Il se trouve dans la Basse-Egypte. 

13. BRACHYCÈRE mauritanique. 
BRACHYCERUS mauritanicus. Pl. 3. fig. 22. 

B. noir; corcelet presque épineux, inégal; élytres avec deux élé­
vations longitudinales, dont l'extérieure dentée; trompe sillonnée. 

B. niger, thorace subspinoso inæquali, elytris lineis duabus elevatis exteriori 
dentata; rostro sulcato. 

Brachycerus barbarus. LATR. Gen. Crust. et Ins. tom. 2. p . 253. 
G ij 
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Rostrum breve supra linea longitudinali impressa. Orbita oculorum superne 

prominula rotundata. Thorax angulatus subspinosus inæqualis antice linea elevata 
sinuata. Elytra subclathrata in singulo lineis duabus sinuatis elevatis exteriori 
magis elevata interrupta postice dentata. Corpus fusco-cinereum. 

Il a de neuf à dix lignes de long. La trompe est courte, marquée 
supérieurement d'une ligne longitudinale, enfoncée. L'orbite supé­
rieurement est relevée, arrondie. Le corcelet est anguleux, presque 
épineux, sillonné, inégal, marqué antérieurement d'une ligne élevée, 
courbe. Les élytres sont presque treillées, et ont chacune deux éléva­
tions longitudinales, dont l'une interne moins élevée, sinuée ou ondu­
lée; l'extérieure plus élevée, interrompue, dentée. Tout le corps est 
d'un noir un peu cendré. 

Il se trouve sur la côte de Barbarie. 
Du Muséum d'Histoire naturelle. 

14. BRACHYCÈRE en scie. 
BRACHYCERUS serratus. Pl. 3. fig. 30. 

B. corcelet épineux, sillonné; élytres avec deux élévations en scie; 
trompe plane, cariée. 

B. thorace spinoso, canaliculato, elytris lineis duabus elevatis serratis, rostro 
plano carioso. 

Brachycerus algirus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 101. fig. 3. 

Magnitudo et statura Br. barbari. Corpus nigrum cinereo pulverulentum. 
Rostrum planum punctis impressis inæqualibus cariosum. Orbita parum promi­
nula. Thorax angulosus punctatus canaliculatus; et in canali linea parum elevata. 
Elytra clathrata lineis duabus elevatis dentato-serratis; latera punctis excavatis 
inæqualibus notata. 

Il est de la grandeur du Brachycère barbaresque. Le corps est noir 
et couvert, dans les enfoncemens, d'une poussière cendrée. La trompe 
est plane, presque cariée par des points enfoncés, irréguliers. L'orbite 
est plus élevée que dans le B. barbaresque, et moins que dans le B. 
onde. Le corcelet est anguleux, ponctué, marqué au milieu d'un 
canal, dans lequel on apperçoit une petite ligne élevée. Les élytres ont 
deux élévations dentelées comme une scie, et les côtés marqués de 
points enfoncés irréguliers. 

Il se trouve sur la côte de Barbarie. 
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15. BRACHYCÈRE cornu. 

BRACHYCERUS cornutus. Pl. 2. fig. 14. 

B. noirâtre, corcelet raboteux, épineux; élytres avec deux rangées 
de tubercules poileux. 

B. niger, thorace rugoso utrinque spinoso, elytris tuberculis pilosis. Encyclop. 
Méth. Ins. tom. 5. p . 185. n°. 13. 

Curculio cornutus brevirostris cinereus, thorace elytrisque subspinosis, capite 
cornuto. LINN. Syst. Nat. p. 618. n°. 91. — Mus. Lud. Ulr. pag. 57. n°. 16? 

Curculio cornutus. FAB. Syst. Entom. pag. 153. n°. 137. 
Brachycerus cornutus. FAB. Ent. Syst. Em. 2. p . 382. n°. 11. — Syst. Eleut. 

2. p . 415. nº. 15. 

Corpus nigro-cinereum. Rostrum breve, crassum, scabrum, bituberculatum. 
Thorax scaber, angulosus, pilosus. Elytra scabra, versus marginem punctata, in 
medio tuberculis pilosis duplici série, interjectis punctis elevatis. 

Il est à-peu-près de la grandeur du Brachycère barbaresque. Tout 
le corps est d'un noir un peu cendré. La trompe est courte, grosse, 
raboteuse, avec une petite élévation sur la base des antennes et sur les 
yeux. Le corcelet est raboteux, anguleux ou épineux de chaque côté, 
et couvert de quelques poils assez longs. Les élytres sont raboteuses; 
elles ont des points assez grands et enfoncés sur les côtés, et plusieurs 
rangées de points élevés. Il y a sur chaque élytre deux rangées de tuber­
cules couverts de poils. Le dessous du corps et les pattes sont noirâtres. 

Il se trouve aux Indes orientales. 
Du cabinet de M. Banks. 

16. BRACHYCÈRE hérisson. 
BRACHYCERUS erinaceus. Pl. 3. fig. 25. 

B. noir, un peu cendré; tête avec deux petites épines; élytres avec 
quatre rangées de petites épines. 

B. nigro-cinerascens, capite postice spinoso, elytris rugosis lineisque quatuor 
spinosis. 

Brachycero cornuto paulo minor. Corpus totum nigro-cinerascens. Caput 
supra planum postice bispinosum. Thorax inæqualis tuberculatus utrinque 
spinis plurimis brevissimis notatus. Elytra ovata rugosa spinis brevibus qua-
druplici serie notata. 

Il est un peu plus petit que le Brachycère cornu. Tout le corps est 
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Il est un peu plus petit que le Brachycère algérien, dont il diffère 

beaucoup. Le corps est noir. La trompe est inégale, un peu raboteuse. 
Le tour des yeux n'est pas élevé comme dans les espèces précédentes. 
Le corcelet est anguleux, presque épineux, variolé, marqué antérieu­
rement de deux lignes courtes élevées. Les élytres sont globuleuses, 
arrondies postérieurement, marquées de trois rangées de tubercules et 
de quelques autres plus petits, placés irrégulièrement vers la suture. 
La rangée intermédiaire est plus courte et moins marquée que les deux 
autres. 

Il m'a été envoyé de Stralsund, par M. Schneider, sous le nom de 
Muricatus, avec un point de doute. 

20. BRACHYCÈRE cendré. 
BRACHYCERUS cinereus. Pl. 3. fig. 35. a. b. 

B. noir, couvert d'écailles cendrées; corcelet anguleux, avec un 
sillon et une ligne élevée au milieu. 

B. niger cinereo squamosus, thorace spinoso canaliculato lineaque media 
elevata. 

Differt a B. muricato cui affinis, duplo major. Rostrum planum, cariosum. 
Orbita prominula. Thorax inæqualis, canaliculatus, linea media magis elevata 
quam in congeneribus. Elytra scabra, subglobosa, lineis duabus parum elevatis 
exteriori postice dentata: latera elytrorum punctata. 

Il est une fois plus grand que le Brachycère muriqué. Tout le corps 
est noir et couvert d'une poussière écailleuse, cendrée. La trompe est 
plane, cariée. L'orbite est élevée. Le corcelet est anguleux, inégal, 
marqué d'un large sillon, dans lequel on voit une ligne longitudinale, 
élevée, qui s'étend de l'un à l'autre bord. Les élytres sont raboteuses, 
presque globuleuses, et ont deux lignes peu élevées; l'extérieure a 
quelques dentelures postérieurement, et les côtés ont des points en­
foncés. 

Il se trouve dans la Basse-Egypte. 

21. BRACHYCÈRE pulvérulent. 
BRACHYCERUS pulverulentus. Pl. 3. fig. 29. 

B. corcelet épineux, marqué de cinq sillons et d'une petite ligne 
élevée; tête avec un petit tubercule. 

B. thorace 
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B. thorace spinoso quinque sulcato lineaque media elevata; vertice tuber-

culato. 

Magnitudo et statura B. barbari. Corpus fusco-cinereum. Rostrum planum, 
orbita parum elevata punctoque prominulo inter oculos. Thorax acute angulatus 
quinque sulcatus lineaque parum elevata in canali intermedio. Elytra subglobosa 
rugosa lineis duabus elevatis interiori antice undata postice tuberculata exteriori 
dentata. Latera elytrorum punctata. 

Il ressemble un peu au Brachycère barbaresque. Tout le corps est 
noir et couvert d'une poussière d'un gris ferrugineux. La trompe est 
plane, un peu cariée. L'orbite est peu élevée, et on remarque un petit 
tubercule au sommet de la tête. Le corcelet est anguleux, marqué de 
cinq sillons; on apperçoit à celui du milieu, une petite ligne élevée. 
Les élytres sont presque globuleuses: elles sont raboteuses, et ont deux 
lignes élevées; l'interne est sinuée à la base, tuberculée vers l'extré­
mité; l'extérieure a des dentelures un peu mieux marquées. 

Il se trouve dans la Basse-Egypte. 

22. BRACHYCÈRE transverse. 
BRACHYCERUS transversus. Pl. 3. fig. 23. 

B. corcelet anguleux, sillonné; élytres avec deux lignes longitudi­
nales et un grand nombre de rides transversales. 

B. thorace subspinoso, sulcato; elytris lineis duabus rugisque transversis. 

B. barbaro minor et convexior. Corpus nigrum, cinereo irroratum. Rostrum 
p lanum, postice vix sulcatum. Caput antice vix sulcatum, superciliis vix pro-
minulis. Thorax angulatus, unisulcatus, inæqualis. Elytra ovata, lineis duabus 
lævibus: prima postice undata, secunda postice vix dentata, rugis transversis 
a basi ad apicem inter lineas positis. 

Il est un peu plus petit et un peu plus convexe que le Brachycère 
barbaresque. La trompe est plane, à peine sillonnée en arrière. La tête 
est un peu sillonnée en devant. La partie supérieure de l'orbite est peu 
relevée. Le corcelet a ses angles mousses ou arrondis, et les deux éléva­
tions du milieu bien marquées. Les élytres sont ovales; on y remarque 
deux élévations longitudinales, dont l'une interne, un peu ondée du 
milieu à l'extrémité, et moins élevée qu'à la base; la seconde ou l'exté­
rieure est légèrement dentelée du milieu à l'extrémité: entre ces lignes, 

Coléoptères. Tome V. H 
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on voit des rides irrégulières. Tout l'insecte est très-noir, avec une 
poussière cendrée dans les endroits creux. 

Il se trouve sur la côte de Barbarie. 
Du cabinet de M. Latreille. 

23. BRACHYCÈRE criblé. 
BRACHYCERUS cribrarius. Pl. 3. fig. 33. 

B. noir; corcelet anguleux, pointillé, marqué de trois sillons; élytres 
couvertes de points enfoncés. 

B. niger; thorace anguloso, punctato, trisulcato; elytris punctis excavatis 
innumeris. 

Rostrum crassum, p lanum, punctatum. Caput inter oculos bifoveatum. 
Orbita oculorum parum prominula. Thorax angulatus, punctatus, sulcis tribus 
intermedio magis distincte. Elytra ovata, nullo modo tuberculata, sed punctis 
innumeris, excavatis, inæqualiter dispositis notata. Corpus nigrum in excava-
tionibus tantum ferrugineo-cinereum. 

Cette espèce est encore plus remarquable que la précédente. Le corps 
est très-noir, si ce n'est dans les enfoncemens, qui sont d'une couleur 
cendrée un peu ferrugineuse. La trompe est grosse, courte, plane 
en-dessus et pointillée. La tête a deux enfoncemens entre les yeux. La 
partie supérieure de l'orbite est peu saillante. Le corcelet est angu­
leux, pointillé, marqué de trois sillons, dont l'intermédiaire est plus 
distinct. Les élytres sont ovales, et toutes couvertes de gros points 
enfoncés très-rapprochés et irrégulièrement placés: on remarque vers 
le bord extérieur, quatre rangées presque régulières de ces mêmes 
points. 

J'ai trouvé cet insecte dans la Mésopotamie. 

24. BRACHYCÈRE sinueux. 
BRACHYCERUS sinuatus. Pl. 3. fig. 26. 

B. noir; corcelet anguleux, presque épineux; élytres avec la suture 
en échelons, et plusieurs lignes sinueuses, élevées. 

B. niger, thorace angulato subspinoso quinque sulcato, elytris sutura scalari 
lineisque sinuatis elevatis. 

Rostrum breve, planum, scabrum. Caput inter oculos depressum, linea media 
bifida parum elevata. Orbita oculorum parum prominula. Thorax angulatus 
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punctatus lineis quatuor elevatis in medio dilatatis. Sutura elevata dentata aut 
scalaris: in singulo elytro lineis tribus elevatis sinuatis intermedia majori tuber-
culata serieque exteriori tuberculorum. A tuberculis exterioribus ad marginem 
lineæ quatuor tuberculorum minimorum. Corpus nigrum. 

Cette espèce ne peut être confondue avec aucune des précédentes. 
Le corps est noir. La trompe est courte, plane, un peu raboteuse. La 
tête a deux enfoncemens entre les y e u x , séparés par une ligne peu 
é levée, bifide; la partie supérieure de l'orbite est peu élevée. Le cor-
celet est anguleux, marqué de cinq sillons ou de quatre lignes longitu­
dinales, élevées, distinctes, un peu dilatées à leur mil ieu, pointillées. 
Les élytres sont ovales, arrondies postérieurement, et o n t , indépen­
damment de la suture qui est élevée, dentée sur les cotés ou figurée 
en échelons, quatre lignes; la première sinueuse; la seconde formée 
de tubercules réunis , inégaux; la troisième à-peu-près semblable à la 
p r emiè re ; et la quatrième formée de tubercules distincts. De celle-ci 
au bord extérieur, on remarque quatre rangées de gros points élevés. 

J 'ai trouvé cet insecte dans la Mésopotamie. 

II. Corcelet arrondi. 

25. BRACHYCÈRE épineux. 
BRACHYCERUS spinirostris. Pl. 2. fig. 9. 

B. cendré ; trompe avec deux épines; corcelet et élytres tuberculés. 
B. cinereus, rostro bispinoso, thorace rotundato elytrisque scabris. Encyclop. 

Méth. Ins. tom. 5. p . 183. n°. 3. 
Curculio cornutus. SPARRM. Nov. Act. Stockh. p . 51. tab. 3. fig. 24. 

Brachyc. aptero minor. Antennæ cinereæ, longitudine rostri. Caput rotun-
datum, nigrum. Rostrum cinereum, supra bispinosum. Thorax rotundatus, cine-
reus , tuberculis numerosis nigris. Elytra ovata, sulcata, cinerea, tuberculis 
nigris. Corpus subtus pedesque nigra. 

I l est plus petit que le Brachycère aptère. Les antennes sont cen­
drées, à peine de la longueur de la trompe. La tête est arrondie , noi­
râtre. La trompe est cendrée et armée de deux épines, dont une de 
chaque côté de la partie supérieure. Le corcelet est a r rondi , cendré , 
couvert de petits tubercules noirâtres. Les élytres sont ovales, obs-

H ij 
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cures, presque sillonnées, couvertes de tubercules noirâtres. Le des­
sous du corps et les pattes sont cendrés. 

H se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du Muséum d'Histoire naturelle. 

26. BRACHYCÈRE tubercule. 
BRACHYCERUS tuberculatus. Pl. 3. fig. 24. 

B. noir cendré; corcelet tuberculé, antérieurement avancé, échan-
cré; élvtres striées, stries avec des points élevés. 

B. nigro-cinerascens, thorace tuberculato antice porrecto lævi emarginato, 
elvtris striatis, striis punctis elevatis. 

Similis Brach. spinirostri. Rostrum planum postice subspinosum. Thorax 
rotundatus, tuberculatus, sulcatus, antice porrectus, lævis, emarginatus. Elytra 
striata tuberculata, lineisque elevatis tuberculatis hispidis. 

Il ressemble au Brachycère épineux. La trompe est plane en-des­
sus, presque concave, terminée postérieurement par deux pointes 
mousses. Le corcelet est arrondi, légèrement sillonné, couvert de 
tubercules lisses luisans. Les élytres ont un grand nombre de stries, 
dans lesquelles il y a des points élevés; entre chaque strie, se trouve 
une ligne peu élevée, formée de petits tubercules qui ont chacun un 
poil assez roide. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du Muséum d'Histoire naturelle. 

27. BRACHYCÈRE nébuleux. 
BRACHYCERUS nebulosus. Pl. 3. fig. 20. 

B. cendré; élytres avec deux ou trois taches nébuleuses et deux 
rangées de tubercules. 

B. cinereus; thorace rotundato scabro, elytris maculis duabus tribusve nebu-
losis tuberculorumque seriebus duabus. 

Antennæ fusco-cinereæ. Rostrum breve, crassum, inæquale, supra bitubercu-
latum. Thorax fusco-cinereus, rotundatus, scaber. Elytra cinerea, fusco macu-
lata, tuberculis rotundatis subspinosis duplici serie. Pedes fusco-cinerei. 

Il est de la grandeur du Brachycère épineux. Les antennes sont 
d'un gris obscur. La trompe est grosse, inégale, et munie au-devant des 
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yeux de deux tubercules en forme de petites cornes. Le corcelet est 
arrondi, très-raboteux. Tout le corps est d'un gris obscur. Les élytres 
sont cendrées, avec deux ou trois taches nébuleuses au milieu: elles ont 
chacune deux rangées de tubercules élevés, arrondis, presque épineux. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du cabinet de M. Raye. 

28. BRÀCHYCÈRE inégal. 
BRACHYCERUS inaequalis. Pl. 2. fig. 12. 

B. cendré, noirâtre; tête avec deux petites cornes; corcelet et élytres 
tuberculés. 

B. thorace rotundato scabro, capite bicorni, elytris tuberculatis. Encyclop. 
Méth. Ins. tom. 5. p. 185. n°. 10. 

Brachycerus inaequalis. FAB. Ent. Syst. Emend. 2. p. 382. n°. 9. — Syst. Eleut. 
2. p . 414. n°. 13. 

Curculio tauriculus. SPARRM. NOV. Act. Stockh. 1785. tab. 3. fig. 25. 

Brach. spinirostri paulo minor. Rostrum breve, crassum, scabrum, postice 
luberculis duobus in spinam elevatis. Thorax rotundatus scaberrimus antice 
linea elevata sinuata. Elytra scabra tuberculis rotundatis valde elevatis. Corpus 
totum fusco-cinereum. 

Il est un peu plus petit que le Brachycère épineux. Tout le corps 
est d'un noir cendré. La trompe est courte, grosse, un peu chagrinée, 
armée postérieurement de deux épines courtes. Le corcelet est arrondi, 
tout couvert de tubercules presque épineux, et muni antérieurement 
d'une ligne élevée, sinueuse. Les élytres sont raboteuses et ont deux 
rangées de gros tubercules. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 

29. BRACHYCÈRE variolé. 
BRACHYCERUS variolosus. Pl. 1. fig. 7. 

B. noirâtre; corcelet arrondi, inégal; élytres avec deux rangées de 
tubercules grands, peu nombreux. 

B. thorace rotundato inæquali, fusco-cinereus, elytris tuberculis magnis 
distantibus duplici serie. Encyclop. Méth. Ins. tom. 5. p . 185. n°. 11. 

Brachycerus variolosus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 101. fig. 10. 

Præcedentibus paulo minor. Corpus fusco-cinereum. Thorax rotundatus inæ-
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qualis. Elytra tuberculis magnis, oblongis, nigris, remotis duplici serie notata. 
Pedes scabri. 

Il est un peu plus petit que le précédent. Tout le corps est d'une cou­
leur cendrée plus ou moins obscure. Le corcelet est arrondi inégal. Les 
élytres ont deux rangées de tubercules assez grands, oblongs, lisses, 
noirs, un peu distans. Les pattes sont raboteuses. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du cabinet de feu Gigot d'Orcy. 

30. BRACHYCERE perlé. 
BRACHYCERUS gemmatus. Pl. 2. fig. 13. 

B. noir , corcelet arrondi, sillonné; élytres avec trois rangées de 
tubercules assez gros. 

B. nigro-cinereus thorace rotundato sulcato, elytris trifariam tuberculatis. 
Encyclop. Méth. Ins. tom. 5. p . 185. n°. 12. 

Præcedente minor. Corpus nigrum. Rostrum crassum, inæquale. Caput mut i -
cum. Thorax subrotundatus, in medio lineæ duæ elevatæ, sinuatæ. Elytra ovata, 
seriebus tribus tuberculorum basi exteriori nigrorum, nitidiorum, supra obscu-
riorum. 

Il est plus petit que le précédent. La trompe est grosse, inégale. Tout 
le corps est d'un noir un peu cendré. La tête est lisse et les yeux sont 
aplatis. Le corcelet est un peu inégal, presque arrondi; il a à sa partie 
supérieure deux lignes longitudinales, presque sinuées, qui forment 
entr'elles une espèce de sillon. Les élytres sont ovales, obscures, avec 
trois rangées de tubercules assez gros, arrondis, obscurs à leur partie 
supérieure et interne, noirs et luisans à leur base extérieure: les côtés 
sont un peu luisans, et ont des points enfoncés assez gros. 

Il se trouve 
Du cabinet de M. Smith. 

31. BRACHYCERE coupé. 
BRACHYCERUS retusus. Pl. 1. fig. 6. 

B. cendré obscur; élytres coupées et dentées postérieurement. 
B. fusco-cinereus, thorace rotundato, elytris postice retusis dentatis. Ency­

clop. Méth. Ins. tom. 5. p . 186. n°. 16. 
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Curculio retusus griseo-fuscus, elytris postice retusis dentatis. FAB. Spec. 

Ins. tom. I. p . 195. nº. 199. 
Brachycerus retusus. Ent. Syst. Em. 2. p . 382. nº. 13. — Syst. Eleut. 2. p . 415 . 

nº. 17. 
Brachycerus retusus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 101. fig. 5. 

Statura et magnitudo præcedentis. Corpus fusco-cinereum. Rostrum breve 
crassum rugosum. Orbita oculorum prominula. Caput scabrum. Thorax rotun-
datus scaber. Elytra scabra lineis elevatis dentatis postice retusa bituberculata 
tuberculo superiori majori acuto. 

Tout le corps est cendré obscur. La trompe est courte, assez grosse 
et raboteuse. Les yeux sont cachés sous une petite élévation. La tête 
est raboteuse, de la largeur de la trompe. Le corcelet est raboteux, 
arrondi, sans épines. Les élytres sont raboteuses, avec quelques lignes 
longitudinales, élevées, dentelées, et une ligne plus élevée sur le côté: 
la partie postérieure paroît comme coupée et munie supérieurement 
de quelques dents, dont la supérieure est la plus saillante. Le dessous 
du corps et les pattes sont grisâtres. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du cabinet de M. Banks. 

32. BRACHYCÈRE stellaire. 
BRACHYCERUS stellaris. Pl. 3. fig. 36. 

B. cendré obscur, corcelet et tête rugueux; élytres avec des tuber­
cules radiés. 

B. thorace scabro inæquali tuberculato, elytris tuberculis plurimis radiatis. 

Brachycero undato paulo major. Corpus fusco-cinereum. Rostrum breve, cras­
sum, inæquale, basi strangulatum subspinosum. Caput rugosum orbita elevata. 
Thorax valde rugosus lateribus subspinosis tuberculis plurimis rotundatis. Elytra 
ovata subglobosa tuberculis elevatis seriatis pilosis basi radiatis; tuberculis late-
ralibus minoribus seriatis apice nigris glabris. 

Il est un peu plus grand que le Brachycère ondé. Tout le corps est 
d'une couleur cendrée obscure. La trompe est grosse, inégale, rabo­
teuse, étranglée, et munie de quelques tubercules à sa base. La tête 
est ponctuée, raboteuse, et l'orbite est un peu élevée. Le corcelet est 
inégal, rugueux, avec les côtés presque épineux par sept ou huit 
tubercules inégaux. Les élytres sont presque globuleuses: on y remarque 
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plusieurs rangées de tubercules dont la base est radiée: la rangée la 
plus voisine de la suture, a ses tubercules obtus et munis de poils; 
les autres sont lisses, noirs à leur extrémité. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du cabinet de M. Dufresne. 

33. BRACHYCÈRE fasciculé. 
BRACHYCERUS fascicularis. Pl. 3. fig. 31. 

B. grisâtre, couvert de faisceaux de poils; côtés du corcelet et des 
élytres avec des tubercules noirs, luisans. 

B. cinerascens, thorace elytrisque fasciculato-pilosis, lateribus tuberculis 
nigris nitidis. 

Præcedentibus paulo minor. Antennæ cinereæ apice fuscæ. Caput, thorax et 
elytra cinerea fasciculato-pilosa. Thoracis elytrorumque lateribus punctis plu-
rimis elevatis nigris nitidis. Pedes cinerei. 

Il est plus petit que les précédens. Les antennes sont cendrées, avec 
l'extrémité obscure. La tête, le corcelet et les élytres sont cendrés, 
couverts de faisceaux de poils longs d'un gris roussâtre. Les côtés du 
corcelet et des élytres ont de petits points élevés, noirs, luisans. Les 
pattes sont grises. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du cabinet de feu M. Alberti. 

34. BRACHYCÈRE chagriné. 
BRACHYCERUS asper. Pl. 3. fig. 32. 
B. noirâtre; trompe avec deux petites cornes; corcelet et élytres 

avec un grand nombre de petits tubercules. 
B. fuscus, rostro bicorni; thorace elytrisque multituberculatis. 
Rostrum breve postice bicornutum. Thorax globosus scaber. Elytra ovata 

punctis innumeris elevatis seriatis scabra. Corpus fusco-cinerascens. 

Il est un peu plus grand que le Brachycère fasciculé. La trompe est 
courte, inégale, munie postérieurement de deux petites cornes. Le 
corcelet est globuleux et couvert de petits tubercules. Les élytres ont 
plusieurs rangées de petits tubercules élevés, pointus. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du cabinet de M. Raye. 

55. 
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35. BRACHYCÈRE spectre. 

BRACHYCERUS spectrum. Pl. 1. fig. 5. 
B. noirâtre, corcelet et élytres globuleux. 
B. fuscus, thorace elytrisque globulosis. Encyclop. Méth. Ins. tom. 5. p. 186. 

nº. 17. 
Curculio spectrum. FAB. Spec. Ins. tom. I. p. 194. nº. 188. 
Brachycerus spectrum. FAB. Ent. Syst. 2. p . 383. nº. 14. — Syst. Eleut. 2. 

p . 415. nº. 18. 
Brachycerus spectrum. HERBST. Coleopt. 7. tab. 101. fig. 6. 

Magnitudo Br. undati. Rostrum breve crassum rugosum. Thorax rugosus sub-
globosus elytris multo angustior. Elytra globosa punctis elevatis acutis seriatis 
subspinosa. Corpus nigrum. 

Il est à-peu-près de la grandeur du Brachycère onde. Les antennes 
sont noires, très-courtes, avec le dernier article plus gros, ovale et 
noir. La trompe est très-courte, raboteuse. La tête est raboteuse, dis­
tincte du corcelet. Les yeux sont arrondis, à peine saillans. Le corcelet 
est raboteux, presque globuleux, beaucoup plus étroit que les élytres. 
Celles-ci sont globuleuses, un peu raboteuses, et ont plusieurs rangées 
de petits tubercules plus ou moins élevés. Tout le corps, ainsi que les 
pattes, est d'un noir un peu cendré. 

Il se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du cabinet de M. Banks. 

36. BRACHYCÈRE alongé. 
BRACHYCERUS rostratus. Pl. 1. fig. 4. 

B. noirâtre; tête et corcelet presque cylindriques, sillonnés; élytres 
épineuses. 

B. fuscus, thorace cylindrico sulcato, elytris spinosis. Encyclop. Méth. Ins. 
tom. 5. p . 186. n°. 18. 

Curculio rostratus brevirostris fuscus, capite thoraceque cylindricis angustio-
ribus, elytris postice spinosis. FAB. Spec. Ins. tom. I. pag. 194. n°. 187. 

Brachycerus rostratus. FAB. Entom. Syst. Em. tom. I. pars 2 . p . 381. n°. 6. 
Brachycerus rostratus. HERBST. Coleopt. 7. tab. 101. fig. 4. 

Præcedentibus minor et angustior. Corpus fusco-cinereum. Antennæ pilosæ 
capite paulo breviores, rostri apice insertæ. Rostrum sulcatum basi antennarum 
subspinosum. Caput sulcatum orbita oculorum supra valde prominula rotun-

Coléoptères. Tome V. I 
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data. Thorax utrinque subspinosus supra trisulcatus. Elytra oblonga, spinis 
erectis duplici serie. 

Il a une forme plus étroite, plus alongée que les précèdens. Les 
antennes sont plus courtes que la tête, et ont leur insertion à l'extré­
mité latérale de la trompe. Celle-ci est assez grosse, presque de la lon­
gueur du corcelet, avec une ligne longitudinale, enfoncée, au milieu, 
et une petite épine courte, assez large, en dessous des antennes. Tout 
le corps est d'une couleur cendrée obscure. La tête est sillonnée, alon-
gée, guère plus large que la trompe. Le corcelet est étroit, presque 
cylindrique, muni d'une petite élévation sur les côtés, et de trois sillons 
sur la partie supérieure. Les élytres ont chacune deux rangées de 
tubercules très-élevés, un peu épineux. On y voit aussi quelques rangées 
de points enfoncés. 

Il se trouve dans l'Afrique équinoxiale. 

37. BRACHYCÈRE crénelé. 
BRACHYCERUS crenatus. Pl. 2. fig. 17. 

B. cendré; corcelet arrondi, chagriné; élytres avec des stries cré­
nelées. 

B. thorace rotundato scabro, cinereus, elytris globosis striato-punctatis. Ency-
clop. Méth. Ins. tom. 5. p . 186. n°. 20. 

Magnitudo B. muricati. Corpus fusco-cinereum. Thorax rotundatus scaber. 
Elytra globosa striata striis punctatis. 

Il est à-peu-près de la grandeur du Brachycère muriqué. Tout le 
corps est d'une couleur cendrée plus ou moins obscure. Le corcelet est 
arrondi, chagriné. Les élytres ont des stries dans lesquelles on remarque 
des points enfoncés assez grands. 

Il se trouve à Madagascar. 
Du Muséum d'Histoire naturelle. 



83. C H A R A N S O N , CURCULIO. 

LES Charansons, connus des Grecs sous les noms de KK, K/OP, Gurgulio 
et Trox, forment une famille extrêmement nombreuse qu'on recon­
noît bien facilement à cette espèce de trompe plus ou moins grosse, plus 
ou moins longue, sur laquelle les antennes sont insérées, et qui est ter­
minée par une bouche dont les parties sont très-difficiles à appercevoir 
dans la plupart des espèces. 

Ce genre comprenoit autrefois tous les insectes de cette famille dont 
les antennes en masse, sont coudées, c'est-à-dire, dont le premier 
article, fort long et terminé par un renflement, fait avec les suivans 
un angle qui approche de l'angle droit; mais il a été ensuite subdivisé eu 
plusieurs, parce que ces antennes ont offert des différences remar­
quables et constantes, propres à séparer par groupes tous ces petits 
animaux, dont le nombre, en peu d'années, est devenu extrêmement 
considérable dans toutes les collections de l'Europe. 

Les antennes, quoique réellement composées de onze articles dans 
toutes les espèces, paroissent n'en avoir bien souvent que dix ou neuf; 
la masse qui les termine n'est pas toujours composée du même nombre 
de pièces; elle n'a pas non plus la même forme et les mêmes dimen­
sions: d'ailleurs, l'insertion de cet organe n'est pas la même dans tous. 
Chez les uns, les antennes sont insérées à la base de la trompe; dans 
les autres, elles partent de l'extrémité latérale; on les voit placées, dans 
un grand nombre, en-deçà ou en-delà du milieu de cet organe. 

Ces caractères, plus faciles à saisir que ceux tirés des parties de la 
bouche, qu'on ne peut venir à bout de disséquer lorsque l'insecte est un 
peu trop petit, suffiront sans doute pour grouper tous ces petits ani­
maux, et en former, si l'on veut, autant de genres que ces antennes 
présenteront de différences bien remarquables. 

C'est ainsi que M. Clairville, dans son Entomologie Helvétique, 
divise les Charansons à antennes coudées, en cinq genres, savoir: 
Cosson, Calandre, Cione, Rhynchène et Charanson. 

M. Fabricius, à l'exemple du célèbre Entomologiste suisse, en a 



68 Nº. 83. CHARANSON. 
pareillement établi cinq dans son Systema Eleuteratarum, sous les 
noms de Calandra, Rhynchaenus, Cossonus, Lixus et Curculio; 
mais il n'y a que deux de ces genres, Calandra et Cossonus, qui 
répondent exactement à ceux établis par M. Clairville. Les autres nous 
ont paru devoir être refondus en grande partie, parce qu'ils portent 
bien plus sur la forme du corps et la longueur de la trompe, que sur la 
forme des parties de la bouche, sur la forme et l'insertion des antennes. 

M. Latreille, en adoptant, sans aucun changement, les quatre pre­
miers genres de M. Clairville, a cru devoir diviser en trois le dernier, 
sous les noms de Brachyrhine, de Lixe et de Charanson. Il a établi un 
huitième genre sous le nom de Rhine, dans lequel if a fait entrer une 
espèce fort remarquable, placée par M. Fabricius dans son genre Lixe: 
c'est le Charanson barbirostre de ses premiers ouvrages. M. Latreille 
auroit pu sans doute subdiviser encore ses genres Brachyrhine et Cha­
ranson, afin de rendre plus précis et plus rigoureux les caractères de 
tous les genres établis dans cette famille; mais en histoire naturelle , 
comme dans toutes les sciences, on ne marche que lentement et en 
sondant, pour ainsi dire, le terrein. 

Nous suivrons ici les divisions qu'a proposées M. Latreille, comme 
plus exactes que celles de ses prédécesseurs, et tracées sur une plus 
grande échelle, en nous permettant néanmoins quelques légers chan-
gernens et l'établissement d'un nouveau genre, dont M. Latreille avoit 
pressenti la nécessité, puisqu'il en avoit fait une sous-division dans le 
dernier ouvrage qu'il vient de publier. 

Ce genre paroitra d'autant plus convenable à établir, que deux 
espèces, le Curculio germanus et le C. multipunctatus, qui ne sont 
peut-être qu'une variété l'un de l'autre, ont été séparés par M. Fabri­
cius, et placés, l'un parmi ses Rhynchènes et l'autre parmi ses Charan-
sons; ce qui prouve sans doute qu'ils n'appartiennent ni à l'un ni à 
l'autre. 

Ainsi donc nous aurons neuf genres au lieu de huit. Nous en établi­
rions peut-être encore quelques autres, si nous avions dans ce moment 
sous les yeux tous les insectes que nous avons figurés et décrits il y a 
plusieurs années, dans les collections de Londres et des principales 
villes de Hollande. 

Les Charansons, envisagés collectivement, ont les antennes coudées 
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et insérées sur la partie de la tête qui se prolonge en une sorte de bec ou 
de trompe. Elles sont composées de onze articles, quoiqu'il n'en paroisse 
quelquefois que dix ou même que neuf; parce que dans ce dernier cas, 
le onzième et le dixième sont enchâssés dans le neuvième qu'on diroit 
être tronqué, et que dans ceux qui n'en ont que dix, les deux derniers 
sont si serrés, qu'ils se confondent en un seul. Ces antennes forment un 
angle presque droit à la réunion du second et du premier articles, parce 
que celui-ci est ordinairement très-long et placé dans une rainure un 
peu oblique qu'on remarque de chaque côté de la trompe. 

La tête est en général arrondie postérieurement et enfoncée en partie 
dans le corcelet. 

Les yeux sont arrondis ou ovales, saillans ou aplatis; ordinairement 
fort petits et placés au bas de la trompe, un de chaque côté; mais dans 
quelques espèces, et sur-tout dans les Rhines, ils sont fort grands et se 
rapprochent beaucoup l'un de l'autre à la partie supérieure de la tête. 

La bouche, placée à l'extrémité de la trompe, est composée de deux 
mandibules, de deux mâchoires, d'une lèvre inférieure et de quatre 
antennules. La lèvre supérieure manque ou ne peut être apperçue, et 
le chaperon est échancré et fortement cilié. 

Les mandibules sont en général courtes, grosses, inégales, tran­
chantes, dentées intérieurement, bifides ou échancrées à leur extré­
mité. 

Les mâchoires sont courtes, presque cornées, fortement ciliées à leur 
partie interne. 

La lèvre inférieure est cornée, courte, presque figurée en cœur. 
Les antennules antérieures sont très-courtes, coniques, composées 

de trois articles qui diminuent insensiblement de grosseur: elles sont 
insérées à la partie supérieure des mâchoires. Les antennules posté­
rieures sont encore plus courtes, et composées de trois articles qui 
diminuent de même insensiblement de grosseur: elles sont fort rap­
prochées l'une de l'autre, et insérées à la partie antérieure interne de 
la lèvre inférieure. 

La forme du corps varie considérablement: il est oblong, ovale, 
quelquefois globuleux, mais plus ordinairement alongé. 

Les pattes sont de grandeur moyenne. Les antérieures sont assez sou­
vent plus grosses et beaucoup plus longues que les autres. Les cuisses 
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sont plus ou moins renflées; elles sont simples ou armées d'une dent 
plus ou moins forte, plus ou moins aiguë. Les jambes sont rarement 
dentées, mais elles sont souvent crochues et pointues à leur extrémité. 
Les tarses sont composés de quatre articles. Les deux premiers sont 
triangulaires, garnis de brosses en dessous; le troisième est large, 
bilobé et garni de brosses comme les deux autres; le quatrième est 
mince, arqué et terminé par deux crochets. 

Les Charansons, dans toutes les dimensions de leur échelle, em­
brassent une latitude assez étendue, et s'élèvent à une grandeur assez 
remarquable: mais en général ce sont de fort petits insectes, sur-tout 
dans le nord de l'Europe: c'est vers le midi, en Afrique et dans les deux 
Indes qu'on trouve les plus grandes espèces, ce qui est assez général 
dans les insectes. La plupart présentent, avec une forme agréable, 
des couleurs métalliques, dont les nuances sont d'autant plus vives, 
brillantes et variées, qu'elles sont dues à de petites écailles imbriquées 
ou à des poils fort courts et fort serrés, semblables en quelque sorte à 
ceux qui couvrent les ailes des Lépidoptères. 

Il y a quelques-uns de ces insectes (les Orchestes) qui ont la faculté 
de sauter assez loin et fort promptement, ce qu'ils exécutent par le 
débandement de leurs pattes postérieures, dont les cuisses sont très-
grosses, très-renflées, et assez souvent armées de petites dents et de cils 
fort roides. 

Les larves ont ordinairement des habitudes plus particulières, plus 
variées et plus dignes des regards de l'observateur, que les insectes 
parfaits, dont les habitudes sont presque toujours les mêmes. Les 
femelles, qui connoissent les grains ou les plantes propres à la subsis­
tance de leur famille, ont soin de déposer leurs oeufs de manière que 
la larve qui en sort soit à portée des alimens qui lui conviennent. Ces 
larves ne diffèrent pas beaucoup entr'elles: elles sont apodes et ont 
une tête écailleuse, garnie de fortes dents qui leur servent à ronger les 
grains ou les substances ligneuses dans lesquels elles vivent dans leur 
premier âge. 

On remarque au-dessous du corps d'un grand nombre d'espèces, 
des mamelons charnus, garnis d'une matière visqueuse, qui leur tien­
nent lieu de pattes. Celles qui vivent sur les feuilles des plantes, sont 
enduites de la même matière visqueuse: elle leur étoit nécessaire, tant 
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pour leur fournir les moyens de s'y tenir fixées que pour les garantir 
de l'impression de l'air. 

Comme la plupart de ces larves sont très-connues et ont été bien 
observées, nous renvoyons aux auteurs qui en ont traité, pour tous les 
détails, aussi intéressans que variés, que leur histoire fournit. 

Voici maintenant les divisions ou les genres que nous avons cru 
devoir adopter dans le texte, comme étant plus propres à grouper tous 
ces insectes que les divisions en longirostres et brévirostres, en cuisses 
simples et cuisses dentées, que l'on avoit d'abord établies. Si elles 
n'ont pas été employées de même dans les planches, c'est que nous 
n'avons pu, dans le temps, empêcher que ces planches ne fussent faites 
et livrées avant que notre travail sur les Charansons fût commencé. 

1°. CALANDRE. Calandra. 
Nom trivial, donné dans quelques provinces de la France aux petits 

insectes, qui attaquent les grains et en dévorent la substance. 
Ce genre, établi par M. Clairville, est remarquable par la forme et 

l'insertion des antennes. Elles sont insérées à la base un peu inférieure 
d'une trompe mince, longue, peu arquée, et elles ne sont composées 
que de neuf articles apparens. La masse, qui commence au huitième, 
est postérieurement dilatée, et paroît comme tronquée dans la plupart 
des espèces. Ce huitième article est enveloppé de la même substance 
cornée que les autres, et il reçoit le suivant ou les trois suivans qui 
n'en paroissent former qu'un, et qui sont dépouillés de la substance 
cornée. La masse est ovale ou arrondie, et un peu comprimée dans 
quelques autres; mais elle commence toujours au huitième article, 
lequel est toujours corné, tandis que les suivans sont dépouillés et 
paroissent n'en former qu'un. 

M. Herbst a donné à ce genre le nom de Rynchophorus. 

2°. ORCHESTE. Orchestes. 
Ce genre, établi par M. Clairville sous le nom de Rhynchaenus, et 

adopté sous le même nom par M. Latreille, a été indiqué sous celui 
d'Orchestes par M. Illiger. Il est formé du mot grec o^Wp/V, qui signifie 
sauteur. 

M. Fabricius ayant réuni, sous le nom de Rhynchaenus, les Cha-
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ransons sauteurs à ceux à longue trompe, nous avons cru devoir adopter 
le nom que M. Illiger a indiqué, et laisser celui de Rhynchène aux 
autres. 

Les antennes des Orchestes sont insérées un peu au-dessous du 
milieu de la trompe, et paroissent n'avoir que dix articles. La masse 
qui les termine commence au huitième, et le premier article est en 
général moins alongé que dans les autres Charansonites, ce qui rend 
ce genre très-voisin de celui de Ramphe. 

Ces insectes ont tous la faculté de sauter. Leurs cuisses postérieures 
sont renflées comme dans les Altises, et armées assez généralement 
d'une dent et de quelques dentelures. 

3°. CIONE. Cionus. 
Mot formé de vvv, nom que les Grecs donnoient à de petits insectes 

qui attaquoient les grains. 
Ce genre a été établi par M. Clairville et adopté par M. Latreille. 

M. Fabricius ne l'a point séparé de ses Rhynchènes. 
Les antennes des Ciones sont insérées au milieu d'une trompe longue, 

mince, semblable à celle des Rhynchènes: elles paroissent n'être com­
posées que de neuf articles, et la masse qui les termine commence au 
septième. Le premier est fort long, le second et le troisième le sont 
beaucoup plus que les suivans. 

Le corps est ordinairement globuleux. 

4°. RHYNCHÈNE. Rhynchaenus. 
Mot formé, comme celui de Rhynchites, de P«¾OJ, Rostrum. 
Ce genre, établi par M. Fabricius, répond au genre Charanson de 

M. Latreille, si ce n'est qu'il a plus d'extension dans le premier de ces 
auteurs, puisqu'on en a détaché les Ciones, les Orchestes, la plupart 
des Lixes et quelques autres. M. Fabricius y a placé tous les Charansons 
à longue trompe qu'il n'a point fait entrer dans son genre Calandra. 

Les Rhynchènes ont les antennes insérées vers le milieu de la trompe. 
Elles sont de onze articles, et la masse qui les termine ne commence 
distinctement qu'au neuvième. Le premier est long, et enchâssé ordinai­
rement dans la rainure que nous avons dit être placée un peu oblique­
ment depuis l'insertion des antennes jusqu'à la base de la trompe. 

5°. RHINE. 
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5°. R H I N E . Rhina. 
Ce genre, peu nombreux en espèces, a été établi par M. Latreille, 

ainsi que nous l'avons déjà dit, et a reçu le nom de Rhine , du mot grec 
pivn, qui veut dire nez. Les antennes, composées de onze articles, sont 
insérées au milieu d'une trompe droite, plus ou moins longue, plus ou 
moins grosse. La masse qui les termine est grosse, fort alongée, et 
formée de quatre pièces, c'est-à-dire qu'elle commence au huitième 
article. Les yeux, dans toutes les espèces connues, sont fort grands et 
se rapprochent beaucoup l'un de l'autre à la partie supérieure de la 
tête. 

6°. L I X E . Lixus. 
Ce genre, établi par M. Fabricius, contient, d'une pa r t , quelques 

espèces qui doivent en être écartées, et il doit recevoir d'une autre plus 
d'extension qu'il n'en a. Les antennes, à partir du troisième ou du 
quatrième art icle, vont en grossissant insensiblement, de manière que 
la masse est moins distincte ou paroît oblongue et formée de cinq 
ou six articles. Elles sont composées de onze articles assez distincts et 
insérées entre le milieu et l'extrémité de la trompe. 

Les mandibules sont courtes, bifides, un peu arquées. 

7°. L I P A R E . Liparus. 
Mot formé du grec λ*τ*pc*-, qui veut dire gras, renflé. 
Ce genre nous a paru tenir le milieu entre celui de Charanson et celui 

de Rhynchène , et n'appartenir conséquemment ni à l'un ni à l 'autre. 
Les antennes, insérées vers l'extrémité latérale de la t rompe, sont com­
posées de onze articles. La masse qui les termine est de quatre pièces, 
c'est-à-dire qu'elle commence au huitième art icle: elle est ovale et les 
articles sont peu distincts. 

Les jambes sont terminées par un onglet solide, et on remarque en 
outre deux épines à la partie interne qui paroissent mobiles. 

Les mandibules sont courtes, arrondies à leur extrémité, et armées 
intérieurement de deux dents, en y comprenant celle qui termine la 
mandibule. 

8°. CHARANSON. Curculio. 
Ce genre , nommé Brachyrhine ou nez court par M. Latreille, com-

Coléoptères. Tome V. K 
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prend toutes les espèces dont les antennes, composées de onze articles 
bien distincts et dont la masse composée de trois, sont insérées à l'ex­
trémité latérale de la trompe. Celle-ci est plus ou moins courte, plus ou 
moins grosse, presque toujours droite ou portée en avant. Les mandi­
bules sont courtes, assez larges, un peu creusées inférieurement, plus 
ou moins dentelées à leur bord supérieur. 

9°. COSSON, COSSONUS. 

Ce genre comprend les espèces qui ont les antennes insérées vers 
l'extrémité latérale de la trompe, et dont la masse ovale paroît n'être 
composée que d'un seul article. Le premier est assez long; les suivans 
sont grenus; la masse commence distinctement au neuvième. Le corps 
des espèces connues est oblong, un peu déprimé. Les jambes sont ter­
minées par un onglet assez fort, et les tarses sont filiformes; ce qui 
éloigne déjà les Cossons des autres genres de cette famille. Les larves 
vivent dans le bois, et c'est sous l'écorce des arbres que l'on trouve l'in­
secte parfait. 

CHARANSON. 
C A R A C T È R E G E N E R I Q U E . 

Antennes coudées, en masse, 
insérées sur une trompe cornée. 

Point de lèvre supérieure. 
Mandibules courtes, cornées, 

dentées. 
Mâchoires membraneuses, très-

courtes, à peine apparentes. 
Lèvre inférieure membraneuse, 

très-courte, entière ou peu échan-
crée. 

Quatre antennules très-courtes, 
coniques. Les antérieures à peine 
plus longues,quadriarticulées; der­
nier article plus long et plus mince. 
Les postérieures triarticulées; der­
nier article plus petit. 

CURCULIO. 
CHARACTER GENERIS. 

Antennæ fractæ, clavatæ, ros-
tro corneo insertæ. 

Labium superius nullum. 
Mandibulæ breves, corneæ, den-

tatæ. 
Maxillæ membranaceæ, brevis-

simæ, vix conspicuæ. 
Labium inferius membrana-

ceum, brevissimum, integrum, 
aut vix emarginatum. 

Palpi quatuor brevissimi, co-
nici. Anteriores vix longiores, 
quadriarticulati; articulo ultimo 
reliquis longiori et angustiori. 
Posteriores triarticulati; articulo 
ultimo minori. 



Nº. 83. CHARANSON. 75 

1. CALANDRE Molosse. 
CALANDRA Molossus. CHARANSON. Pl. 17, fig. 216. 

C. noire, élytres brunes, striées; trompe longue, tuberculée. 
C. nigra, elytris brunneis striatis, rostro elongato tuberculato. 
Rostrum cylindricum, elongatum, nigrum, supra seriebus duabus tubercu-

lorum. Thorax lævis, dorso nigro lateribus brunneis, scutellum elongatum. 
triangulare. Elytra striata brunnea abdomine breviora. Corpus subtus nigrum 
nitidum. 

La trompe est longue, cylindrique, noire, munie à sa partie supé­
rieure de deux rangées de tubercules. Le corcelet est noir au milieu, 
brun sur les côtés. L'écusson est triangulaire, alongé, terminé en 
pointe. Les élytres sont striées, plus courtes que l'abdomen. Le dessous 
du corps et les pattes sont d'un noir luisant. 

Elle se trouve aux Indes orientales. 
Du cabinet de M. Raye. 

2. CALANDRE Héros. 
CALANDRA Heros. CHARANSON. Pl. 28. fig. 410. 

C. noire, corcelet et élytres bruns; jambes antérieures avec un ren­
flement interne. 

C. atra, thorace elytrisque brunneis, tibiis anticis intus inflatis. 
Calandra Heros atra thorace elytrisque fuscis, rostro apice utrinque reflexo. 

FAB. Syst. Eleut. 2. p . 431. nº. 8. 
K ij 

E S P È C E S . 
P R E M I È R E D I V I S I O N . 

C A L A N D R E . 

Antennes de neuf articles, insé­
rées à la base de la trompe. 

Masse de deux articles, ovale, 
comprimée, quelquefois dilatée et 
tronquée. 

D I V I S I O P R I M A . 

CALANDRA. 

Antennæ novemarticulatæ, ros-
tri baseos insertæ. 

Clava biarticulata, ovata, com­
pressa, interdum dilatata, trun-
cata. 
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Magnitudo et statura Cal. Molossi. Rostrum atrum cylindricum vix com-

pressum incurvum, apice utrinque parum reflexo. Thorax planus brunneus 
minime nitidus. Elytra brunnea minime nitida striata. Corpus pedesque atra 
nitida. Tibiæ anticæ compressæ intus inflatæ. 

Elle ressemble beaucoup à la Cal. Molosse, dont elle ne diffère peut-
être que par le sexe. La trompe est lisse, noire, à peine comprimée, 
presque cylindrique, terminée par deux mandibules qui se recourbent 
un peu. La tête est noire, lisse, arrondie. Le corcelet est brun, velouté, 
point du tout luisant. Les élytres sont brunes, veloutées, légèrement 
striées, beaucoup plus courtes que l'abdomen. Le dessous du corps et 
les pattes sont d'un noir luisant. Les jambes antérieures sont remar­
quables par un renflement intérieur, obtus. 

Elle se trouve aux Indes orientales. 
Du Muséum d'Histoire naturelle. 

3. CALANDRE Colosse. 
CALANDRA Colossus. CHARANSON. Pl. 3. fig. 32. a. b. 

C. d'un brun cendré; élytres légèrement striées; pattes fort longues. 
C. fusco-cinerascens, elytris vix striatis, pedibus elongatis. 
Curculio Colossus. Encyclop. Ins. tom. 5. p . 472. nº. 2. 
Curculio Colossus. FAB. Ent. Syst. 2 . p . 396. n°. 5. 
Calandra Colossus. FAB. Syst. Eleut. 2 . p . 431. n°. 9. 

Cal. Palmarum major. Rostrum tenue elongatum nigrum. Corpus fusco-
brunneum cinereo sericeum. Elytra vix striato-punctata. Pedes elongati sim-
plices. 

Elle est beaucoup plus grande que la Calandre palmiste. Tout le 
corps est d'un brun noir, couvert d'un velouté brun, cendré. La trompe 
est longue, amincie, cylindrique, couverte, dans l'un des deux sexes, 
depuis la base jusqu'au milieu, de tubercules inégaux, luisans. Le cor­
celet est grand, un peu aplati. Les élytres sont légèrement striées, un 
peu plus courtes que l'abdomen, et d'un brun plus clair que le reste du 
corps. Les pattes sont noires, assez longues. 

Elle se trouve aux Indes orientales. 
Du cabinet de M. Levaillant. 
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4. CALANDRE palmiste. 

CALANDRA Palmarum. CHARANSON. Pl. 2. fig. 16. a. b. 
C. très-noire; élytres courtes, striées; trompe couverte de poils 

soyeux vers l'extrémité. 
C. atra, elytris abbreviatis striatis, rostro versus apicem piloso. 
Curculio Palmarum. Encyclop. Ins. tom. 5. p . 472. n°. 3. 
Curculio Palmarum. LINN. Syst. Nat. p . 606. n°. 1. — Mus. Lud. Ulr. p . 42. 
Curculio Palmarum. FAB. Syst. Ent. p. 128. n°. 2. 
Calandra Palmarum. FAB. Syst. Eleut. 2. p. 430. n°. 3. 
Curculio Palmarum. DEG. Mem. Ins. tom. 5. p. 269. n°. 4. pl. 15. fig. 26. 
Cossus saguarius. RUMPH. Amb. I. p . 79. tab. 17. fig. 9? 
GRONOV. Zooph. n°. 578. tab. 16. fig. 4 . 
MERIAN. Ins. Surin. tab. 48. fig. 3. 
Curculio Palmarum. SCOP. ann. 5. Hist. nat. p. 89. nº. 40. 
PETIV. Gazoph. tab. 35. fig. 5. 
SULZ. Ins. tab. 3. fig. 20. 
VOET. Coleopt. pars 2. tab. 37. fig. 25. 
Rhynchophorus Palmarum. HERBST. Coleopt. 6. tab. 60. fig. 1. 2. 
Calandra Palmarum. LATR. Hist. des Crust. et des Ins. II. tab. 24. fig. 7. 

Corpus atrum supra obscurum subtus nitidum. Rostrum tenue incurvum, in 
uno sexu supra versus apicem villosum. Thorax depressus planus linea dorsali 
vix elevata. Elytra striata, abdomine breviora. Tibiæ intus ciliatæ. 

Elle a environ dix-huit lignes de long, depuis la tête jusqu'à l'extré­
mité du corps, et la trompe en a environ six. Tout le corps est très-
noir, velouté à sa partie supérieure, lisse et luisant en-dessous. La 
trompe est cylindrique, courbée, mince, couverte d'un duvet assez 
long, très-serré, dans l'un des deux sexes. Le corcelet est un peu aplati. 
L'écusson est triangulaire, terminé en pointe alongée. Les élytres sont 
striées, plus courtes que l'abdomen. Les jambes sont un peu ciliées 
inférieurement, et sont terminées par un crochet très-fort. Le dernier 
article des antennes est grand, prolongé postérieurement, tronqué et 
cendré à son extrémité. 

La larve vit dans le tronc des Palmiers, où elle se nourrit de la subs­
tance qui s'y trouve, comme mademoiselle Mérian nous l'apprend dans 
son Histoire des Insectes de Surinam. Elle donne la figure de cette larve; 
qu'elle dit être blanchâtre: elle ajoute que les naturels du pays la 

La.tr
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rôtissent et la mangent comme un mets délicieux. C'est ce qui est con­
firmé par M. F e r m i n , dans sa Description de Surinam. 

Elle se trouve dans l 'Amérique méridionale , à Cayenne , à Su­
rinam. 

5. CALANDRE serrirostre. 
CALANDRA serrirostris. CHARANSON. Pl. 17. fig. 211. 

C. noire , corcelet et élytres b runs , tachés de no i r ; extrémité de la 
t rompe avec un tubercule élevé, aigu. 

C. thorace elytrisque brunneis nigro maculatis, rostro apice tuberculo acuto. 

Calandra serrirostris. FAB. Syst. Eleut. 2. p . 429. n°. 2 . 

Cal. Palmarum paulo major. Rostrum thorace brevius, basi crassum, versus 
apicem tuberculo valde elevato acuto. Thorax brunneus maculis quatuor nigris. 
Elytra vix striata abdomine breviora brunnea, maculis duabus obsoletis nigris. 
Corpus subtus pedesque nigra, tibiis intus ciliatis. 

Elle est un peu plus grande que la Cal. palmiste. La trompe est un 
peu plus courte que le corcelet, renflée à sa base, munie vers l'extré­
mité supérieure, d'un tubercule très-élevé, aigu. Le corcelet est lisse, 
oblong, velouté, d'un brun noirâtre avec quatre taches noires, peu 
marquées. L'écusson est étroit, alongé. Les élytres sont légèrement 
striées, brunes, avec deux taches noires, à peine marquées, sur chaque: 
elles sont un peu plus courtes que l'abdomen. Le dessous du corps et les 
pattes sont noirs. Les jambes ont des cils roux à leur partie interne. 

Elle se trouve à Madagascar. 
Du cabinet de M. Raye. 

6. CALANDRE longipède. 
CALANDRA longipes. CHARANSON. Pl. 15. fig. 191. 

C. d'un brun noir, élytres brunes striées; jambes antérieures lon­
gues, ciliées. 

C. nigricans, elytris ferrugineis, rostro emarginato, pedibus anticis longio-
ribus. 

Curculio longipes. Encyclop. Ins. tom. 5. p . 475. nº. 5. 
Curculio longipes. FAB. Syst. Ent. App. pag. 822. - Ent. Syst. Em. 2. p . 395. 

n° . 4. 
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Calandra longipes. FAB. Syst. Eleut. 2. p . 431. nº. 6. 
VOET. Coleopt. pars 2. tab. 36. fig. 10. 
Rhynchophorus longipes. HERBST. Coleopt. 6. tab. 61. fig. 3. 

Cal. Palmarum paulo minor. Rostrum nigrum porrectum cylindricum in uno 
sexu fere quadratum seriebus duabus tuberculorum. Thorax brunneus, lævis, 
convexus. Elytra striata abdomine breviora brunnea. Corpus subtus piceum 
nitidum. Pedes brunnei tibiis anticis reliquis longioribus, incurvis, intus valde 
ciliatis. 

Elle est un peu plus petite que la Calandre palmiste. La trompe est 
noire, longue, presque quadrangulaire, et légèrement tuberculée dans 
l'un des deux sexes, un peu renflée et échancrée à son extrémité. Les 
antennes sont noires, tronquées à leur extrémité. La tête est noire et 
arrondie. Le corcelet est lisse, brun, convexe. L'écusson est triangu­
laire, alongé, noirâtre. Les élytres sont d'un brun ferrugineux, striées, 
un peu plus courtes que l'abdomen. Tout le dessous du corps est noir-
brun luisant. Les pattes sont d'un noir b r u n : les antérieures sont un 
peu plus longues que les autres. Les jambes sont un peu arquées et for­
tement ciliées intérieurement; les autres quatre sont très-peu ciliées. 
Toutes les jambes sont terminées par un ongle crochu assez fort. 

Elle se trouve au cap de Bonne-Espérance. 
Du cabinet de M. Lee. 

7. CALANDRE ferrugineuse. 
CALANDRΛ ferruginea. CHARANSON. Pl. 2. fig. 16. d. e. c. 

C. ferrugineuse; corcelet plane, lisse, taché de noir; trompe mince, 
courbée. 

C. ferruginea, thorace piano lævi, nigro maculato, rostro tenui incurvo. 
Curculio ferrugineus. Encyclop. Ins. tom. 5. p. 473. nº. 6. 
Calandra ferruginea obscure purpurescens, elytris abbreviatis, femoribus 

mediis ciliatis. FAB. Syst. Eleut. 2 . p. 433 . n°. 16. 
Rhynchophorus ferrugineus. HERBST. Coleopt. 6. tab. 60. fig. 3. 
Curculio hemipterus. SULZ. Hist. Ins. tab. 4 . fig. 5. 

Cal. Palmarum paulo minor. Antennæ piceæ, truncatæ, apice cinereæ. Ros­
trum piceum, tenue, incurvum, basi crassiusculum. Thorax lævis, planus fer­
rugineus, maculis quandoque obsoletis nigris. Elytra ferruginea, striata, abdo-
mine breviora. Corpus subtus piceum. Pedes picei, breves, femoribus mediis 
tibiisque omnibus vix ciliatis. 


